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PRÉSIDENT DE LA RÉPUBLIQUE :

Pour un nouvel ordre mondial assurant 
l’égalité et la coopération entre nations

Qualité de membre non permanent au Conseil de sécurité :
L’Algérie consciente de la responsabilité dont elle est investie

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune a 

plaidé, mardi depuis New York, 
pour un nouvel ordre mondial 
assurant l’égalité et la coopération 
entre nations, formant le vœu 
de voir un monde où règnent 
sécurité, prospérité et essor pour 
les populations du monde sous 
la bannière de l’Organisation des 
Nations Unies (ONU).
Dans son allocution lors des 
travaux de la 78e session de 
l’Assemblée générale (AG) de 
l’ONU, le Président Tebboune 
a rappelé que l’Algérie avait 
milité, il y a 50 ans, depuis 
la tribune onusienne, “pour 
pallier les dysfonctionnements 
qui caractérisent l’actuel ordre 
mondial”, en plaidant pour un 
nouvel ordre sous-tendu par 
l’égalité entre Etats, des principes 
pour lesquels a été créée l’ONU”.
Exprimant ses remerciements et 
son estime au Secrétaire général 
de l’ONU, M. Antonio Guterres, 
le président de la République a 
réitéré le soutien de l’Algérie à ses 
efforts inlassables et louables pour 
renforcer le rôle de l’Organisation 
et répondre aux aspirations des 
peuples, formulant le souhait 
de voir “un monde où règnent 
sécurité, prospérité et essor pour 
les populations du monde sous la 
bannière de l’ONU”.
Dans cette optique, le président 
de la République a affirmé que 

l’Algérie œuvrait pour que “le 
dialogue et le débat entre nous 
soient une revendication cruciale 
pour laquelle nos peuples ont 
lutté en vue d’un monde marqué 
par la coexistence, la solidarité, la 
coopération et l’égalité entre les 
nations”.
En outre, il a mis en lumière les 
conséquences des conflits et des 
crises dans le monde, qui ont 
atteint un niveau “sans précédent”, 
avec des millions de personnes 
déplacées et une transformation 
des relations internationales, 
passant de la coopération et de 
la convergence à l’affrontement, 
“mettant ainsi les organisations 
et les institutions internationales 
à l’épreuve dans un contexte 
mondial marqué par une urgence 
multidimensionnelle”.
Dans ce contexte, le Président 
Tebboune a affirmé que 
l’accélération des négociations 
internationales concernant la 
réforme du Conseil de sécurité 
selon une approche globale 
et intégrée devrait être “une 
priorité pour la communauté 
internationale” afin d’aboutir à 
un consensus sur une véritable 
réforme garantissant “une 
représentation plus transparente”.
Le président de la République a 
évoqué, en outre, “l’engagement 
de l’Algérie en faveur de la 
position africaine commune” 
pour “mettre un terme à 
l’injustice historique qui a touché 

le continent africain”.
Par ailleurs, le Président 
Tebboune a assuré que l’Algérie 
qui s’apprête à occuper son siège 
de membre non permanent au 
Conseil de sécurité de l’ONU 
“est pleinement consciente de 
la responsabilité dont elle est 
investie”, eu égard aux défis 
qui se posent à la communauté 
internationale, soulignant qu’elle 
rejoindra le Conseil de sécurité 
porteuse d’espoirs des peuples 
africains et arabes.
Il a affirmé, à cet égard, que le 
pays mettra à disposition “sa 
riche expérience en matière de 
médiation et de promotion du 
règlement pacifique des conflits”.
Et de réaffirmer la position 
immuable de l’Algérie en faveur 
des causes justes et en soutien 
aux peuples opprimés qui luttent 
pour la liberté, en tête desquelles 
les questions palestinienne et 
sahraouie.
Le président de la République 
a appelé, à cette occasion, à la 
tenue d’une Assemblée générale 
extraordinaire pour octroyer à la 
Palestine la qualité de membre à 
part entière de l’AG de l’ONU, 
invitant la Cour internationale 
de Justice à donner suite à la 
demande de l’AG de l’ONU 
pour émettre son avis consultatif 
sur les pratiques attentatoires 
aux droits de l’homme dans les 
territoires palestiniens occupés, y 
compris à Al-Qods.

Le Président Tebboune a, 
également, exhorté le Conseil 
de sécurité à promulguer une 
résolution en vertu de laquelle 
il parrainera la solution à deux 
Etats.
Par ailleurs, le président de 
la République a mis en avant 
l’aspiration de l’Algérie à 
parvenir à une décolonisation 
définitive de la dernière colonie 
en Afrique, où “tout un peuple au 
Sahara occidental, reste privé de 
son droit à l’autodétermination, 
à travers un référendum libre 
et régulier conforme au plan de 
règlement ONU-OUA adopté par 
le Conseil de sécurité et accepté 
par les deux parties en 1991”.
Sur le plan régional, le Président 
Tebboune a mis en avant les 
efforts consentis par l’Algérie 
pour parvenir à des solutions 
pacifiques, rassembler les 
belligérants et rapprocher les 
positions et les vues, notamment 
en Libye, au Mali, au Niger, et au 
Soudan.
Evoquant les questions internes, 
le Président Tebboune a mis 
en relief les acquis importants 
réalisés par l’Algérie en matière 
d’objectifs de développement 
durable (ODD), notamment dans 
les secteurs de l’éducation, de la 
santé, du bâtiment, l’électricité 
et l’eau, ainsi qu’en matière de 
promotion et de renforcement des 
droits de l’homme.
L’Algérie “est profondément 

convaincue que le respect et la 
promotion des droits de l’homme 
sont la pierre angulaire de tout 
système politique crédible, et 
œuvre à les renforcer par tous les 
moyens possibles”, a insisté le 
Président Tebboune qui a ajouté 
que cette conviction émane “de 
l’attachement du peuple algérien 
aux droits de l’Homme”.
Il a évoqué, à ce titre, les principes 
consacrés par l’amendement 
constitutionnel de 2020, lesquels 
ont contribué au renforcement 
des droits et libertés, notamment 
l’égalité des droits et devoirs 
entre citoyennes et citoyens pour 
éliminer les obstacles empêchant 
la participation efficace de tous.
Le président de la République a 
passé en revue, dans le même 
contexte, les principaux acquis 
obtenus en matière de promotion 
des droits de la femme et son 
développement sur les plans 
politique et économique en vue 
de l’intégrer dans des postes de 
responsabilité, réaliser le principe 
de parité dans le marché de 
l’emploi, renforcer son rôle dans 
la paix et la sécurité et promouvoir 
sa place dans différents domaines 
de la vie aux niveaux national, 
continental et international.
Il a abordé en outre les efforts de 
l’Etat pour associer les jeunes, 
en tant que force motrice, aux 
processus du développement 
durable dans tous les domaines 
politique, économique et culturel.

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune a 

affirmé, mardi depuis New York, 
que l’Algérie qui s’apprête à 
occuper son siège de membre non 
permanent au Conseil de sécurité 
de l’ONU “est pleinement 
consciente de la responsabilité 
dont elle est investie”, eu égard 
aux défis qui se posent à la 
communauté internationale, en 
ce sens qu’elle “mettra à profit 
sa riche expérience en matière 
de médiation et de promotion du 
règlement pacifique des conflits”.
“L’heure est à la réflexion sur les 
moyens de promotion des valeurs 
et principes de la Charte des 

Nations unies, de consolidation 
de nos engagements collectifs 
et d’ancrage de fondements 
solides, à même de renforcer la 
coopération mondiale autour des 
questions majeures”, dans le but 
de “consacrer la paix et la sécurité 
internationales, mais également le 
développement durable dans un 
monde multipolaire”, a indiqué le 
président de la République dans 
son allocution lors des travaux 
de la 78e session de l’Assemblée 
générale (AG) de l’ONU.
L’occasion était pour le Président 
Tebboune d’adresser ses 
remerciements aux 184 pays qui 
ont voté en faveur de l’Algérie, 
soulignant que “l’Algérie sera 

à la hauteur de cette confiance 
durant son mandat en Conseil de 
sécurité”.
L’Algérie “veillera à cristalliser 
cette confiance en étroite 
collaboration avec tous les Etats 
membres du Conseil de sécurité et 
au sein de l’ONU”, a-t-il soutenu.
L’Algérie mettra à disposition 
“sa riche expérience en matière 
de médiation et de promotion 
du règlement pacifique des 
conflits”, a poursuivi le président 
de la République, soulignant que 
“l’Algérie, mue par cet esprit, 
rejoindra le Conseil de sécurité, 
porteuse d’espoirs des peuples 
africains et arabes”, sans cesser 
de prôner “l’approche basée sur 

des solutions définitives aux 
crises, en s’attaquant à leurs 
causes profondes”.
Le Président Tebboune a rappelé, 
à ce propos, que l’Algérie “a 
milité, il y a 50 ans, depuis cette 
même tribune onusienne, pour 

pallier les dysfonctionnements 
qui caractérisent l’actuel ordre 
mondial”, en plaidant pour 
un nouvel ordre sous-tendu 
par l’égalité entre Etats, “des 
principes pour lesquels a été créée 
l’ONU”.
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La position immuable de l’Algérie en faveur des causes justes 
et des peuples opprimés réaffirmée

Le président de la République met en avant les acquis réalisés 
par l’Algérie

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune 

a réaffirmé, mardi depuis New 
York (Etats-Unis), la position 
immuable de l’Algérie en faveur 
des causes justes et en soutien 
aux peuples opprimés qui luttent 
pour la liberté, en tête desquelles 
les questions palestinienne et 
sahraouie.
Dans son allocution lors des 
travaux de la 78e Assemblée 
générale de l’ONU, le président 
de la République a affirmé que 
“l’Algérie qui est bien placée 
pour évaluer le prix à payer pour 
arracher la liberté, ne renoncera 
jamais à son soutien aux causes 
justes et aux peuples opprimés 
qui luttent pour leur liberté”.
Et c’est dans cette optique, 
poursuit le Président Tebboune, 
que l’Algérie n’a eu de cesse de 
soutenir la cause palestinienne, 
pour permettre au peuple 
palestinien frère de recouvrer 
ses droits inaliénables à établir 
son Etat indépendant sur les 
frontières de 1967 avec Al-Qods 
pour capitale, conformément 
aux décisions de la légalité 
internationale. L’initiative de 
l’Algérie d’il y a une année, 
concernant la tenue d’une 
conférence d’unification des 
rangs des factions palestiniennes, 

sanctionnée par l’adoption 
de la Déclaration d’Alger, a 
été évoquée par le Président 
Tebboune dans son allocution.
Ainsi, le président de la 
République a appelé, à nouveau, 
à la tenue d’une Assemblée 
générale extraordinaire pour 
octroyer à la Palestine la qualité 
de membre à part entière de l’AG 
de l’ONU. Il a appelé la Cour de 
Justice internationale à donner 
suite à la demande de l’AG de 
l’ONU du 30 décembre 2022, 
et émettre son avis consultatif 
sur les pratiques attentatoires 
aux droits de l’homme dans les 
territoires palestiniens occupés, y 
compris à Al-Qods.
Le président de la République 
a, également, exhorté le Conseil 
de sécurité à “promulguer une 

résolution, en vertu de laquelle il 
parrainera la solution à deux Etats 
qui fait le consensus au niveau 
international, et appellera à la fin 
des actes unilatéraux de l’autorité 
d’occupation, notamment les 
activités d’implantation de 
colonies dans les territoires 
palestiniens occupés”.
Le Président Tebboune a réaffirme 
l’attachement de l’Algérie à 
l’Initiative arabe de paix, en tant 
que cadre de règlement de la cause 
palestinienne pour mettre un 
terme à l’occupation, principale 
motif d’instabilité au Moyen 
Orient, appelant la communauté 
internationale à assumer sa 
responsabilité historique et 
morale pour permettre au peuple 
palestinien d’exercer son droit 
à l’autodétermination et de 

recouvrer pleinement ses droits.
Par ailleurs, le président de 
la République a mis en avant 
l’aspiration de l’Algérie à 
parvenir à une décolonisation 
définitive de la dernière colonie 
en Afrique, où “tout un peuple au 
Sahara occidental, reste privé de 
son droit à l’autodétermination, 
à travers un référendum libre 
et régulier conforme au plan de 
règlement ONU-OUA adopté par 
le Conseil de sécurité et accepté 
par les deux parties en 1991”.
Il a, en outre, appelé l’ONU 
à assumer sa responsabilité 
face “aux tentatives de se 
créer une légitimité à partir de 
l’illégitimité”, et ce en préservant 
la crédibilité de ses résolutions, 
rappelant le soutien de l’Algérie 
aux efforts onusiens tendant à 
relancer des pourparlers directs 
entre les parties au conflit, en 
vue d’organiser un référendum 
permettant l’autodétermination 
du peuple sahraoui.
Sur le plan régional, le Président 
Tebboune a mis en avant les 
efforts consentis par l’Algérie 
pour parvenir à des solutions 
pacifiques, rassembler les 
belligérants et rapprocher les 
positions et les vues.
Concernant le dossier libyen, il 
a rappelé le soutien aux efforts 
onusiens visant à trouver une 

solution politique inter-libyenne, 
à même de préserver l’unité de 
la Libye, sa souveraineté et son 
intégrité territoriale.
En ce qui concerne la situation au 
Mali, le président de la République 
a réaffirmé la détermination de 
l’Algérie qui conduit la médiation 
internationale et la présidence du 
comité de suivi de l’accord de 
paix et de réconciliation issu du 
processus d’Alger, de poursuivre 
ses efforts pour surmonter les 
difficultés que traverse ce pays 
voisin, tout en soulignant son 
rejet du recours à la force pour 
régler les conflits.
S’agissant de la situation 
qui prévaut au Niger, le 
Président Tebboune a réaffirmé 
l’attachement de l’Algérie au 
retour à l’ordre constitutionnel 
par des moyens pacifiques et à la 
primauté des solutions politiques 
et diplomatiques, mettant en 
garde contre les desseins d’une 
intervention militaire étrangère 
en raison de ses conséquences 
graves. Une mise en garde qui a, 
également été notifiée aux parties 
soudanaises, lorsque le président 
de la République a exhorté toutes 
les parties à faire prévaloir la voie 
du dialogue et à mettre fin aux 
hostilités.

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune 

a mis en exergue, mardi à New 
York (Etats-Unis), les acquis 
importants réalisés par l’Algérie 
en matière d’Objectifs de 
développement durable (ODD), et 
de promotion et de consolidation 
des droits de l’Homme.
Dans son allocution lors des 
travaux de la 78e session de 
l’Assemblée générale (AG) de 
l’ONU, le Président Tebboune 
affirmé que l’Algérie avait adopté 
“le plan de développement 
durable en tant que priorité 
nationale dans le cadre l’ensemble 
des stratégies et programmes du 
Gouvernement”.
Cette démarche, précise le 
Président Tebboune, a permis 
de “franchir de grands pas et 
d’obtenir des résultats probants 
dans le processus des objectifs 
de développement durable, 
notamment dans les secteurs 
de l’éducation, de la santé, du 
bâtiment, l’électricité et l’eau”.
“Plus de huit années après 
l’adoption du Programme 2030 
de développement durable 
et du Plan d’action d’Addis-
Abeba, plusieurs pays en voie de 
développement font encore face à 
des défis qui exigent davantage de 
solidarité à l’échelle internationale 

pour un monde meilleur et un 
modèle économique efficace et 
juste permettant de concrétiser 
les objectifs de développement 
durable”, a fait observer le 
Président Tebboune.
Evoquant la promotion des 
droits de l’homme, le président 
de la République a relevé que 
“l’Algérie, qui a eu le soutien et 
la confiance des pays membres 
au Conseil des droits de l’homme 
pour obtenir la qualité de 
membre, est partie aux traités 
internationaux des droits de 
l’homme. Elle œuvre à renforcer 
sa coopération et à poursuivre la 
coordination avec les différentes 
instances concernées par les droits 
de l’homme et les mécanismes 
d’examens périodiques universels 
(EPU)”.
Il a rappelé, à cet égard, que 
l’Algérie avait soumis, en 
novembre 2022, son quatrième 
rapport national dans le cadre de 
ce mécanisme.
L’Algérie “est profondément 
convaincue que le respect et la 
promotion des droits de l’homme 
sont la pierre angulaire de tout 
système politique crédible, et 
œuvre à les renforcer par tous les 
moyens possibles”, a insisté le 
Président Tebboune qui a ajouté 
que cette conviction émane “de 
l’attachement du peuple algérien 

aux droits de l’Homme”.
L’amendement constitutionnel 
de 2020 “est une preuve de notre 
conviction de l’impératif de 
renforcer les droits et les libertés 
dont l’essence ne sera jamais 
entamée”, a-t-il souligné.
Cet amendement a consacré 
dans ses dispositions “l’égalité 
des droits et devoirs entre 
citoyennes et citoyens pour 
éliminer les obstacles empêchant 
la participation efficace de 
tous, notamment en matière de 
promotion des droits de la femme, 
son développement politique et 
économique, en vue de l’intégrer 

dans des postes de responsabilité, 
réaliser le principe de parité dans 
le marché de l’emploi, renforcer 
son rôle dans la paix et la sécurité 
et promouvoir sa place dans 
différents domaines de la vie 
aux niveaux national, continental 
et international”, a affirmé le 
Président Tebboune.
Dans ce cadre, le président de la 
République a rappelé l’élaboration 
d’un plan national pratique dans 
le cadre de l’exécution de la 
résolution du Conseil de sécurité, 
un plan par lequel l’Algérie 
“s’engage à veiller à promouvoir 
le rôle de la femme dans le 

règlement et la prévention des 
conflits en adéquation avec les 
principes de la politique étrangère 
de l’Algérie”.
Par ailleurs, le Président 
Tebboune a évoqué le potentiel de 
la jeunesse algérienne au profit de 
laquelle des programmes ont été 
élaborés permettant d’assurer un 
cadre institutionnel et des moyens 
matériels à même de développer 
les capacités de ces énergies et 
d’”associer les jeunes, en tant 
que force motrice, aux processus 
du développement durable dans 
tous les domaines politique, 
économique et culturel”.
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Plus de 3,5 millions d’élèves bénéficient de la prime 
de solidarité scolaire

Examen d’un avant-projet de la déclaration de politique 
générale et de deux décrets exécutifs

Plus de 3,5 millions 
d’élèves issus de familles 
nécessiteuses et à faibles 

revenus bénéficieront de la 
prime de solidarité scolaire pour 
l’année 2023-2024, a annoncé, 
mardi à El Bayadh, le ministre 
de l’Education nationale, 
Abdelhakim Belabed.
“Cette année, plus de 500.000 
nouveaux bénéficiaires de 
cette prime ont été ajoutés, 
dépassant ainsi les 3,5 millions 
de bénéficiaires à travers le 
pays”, a souligné le ministre, lors 
d’une conférence de presse, suite 
au coup d’envoi de la rentrée 
scolaire donné depuis l’école 
primaire défunt Moudjahid 
“Oulissis Mohamed” sise au 
groupement rural “Thenia” au 
chef-lieu de la wilaya.
L’année scolaire écoulée, 3 
millions d’élèves ont bénéficié 
de cette prime scolaire, à laquelle 
une enveloppe financière estimée 

à 15 milliards de dinars a été 
allouée, selon M. Belabed.
Il a également indiqué qu’au 
cours de la prochaine année 
scolaire, cette prime de 5.000 
dinars sera versée un mois 
avant la rentrée des classes, en 
application des instructions du 
Président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, qui a 
ordonné que la prime soit versée 
aux bénéficiaires avant la rentrée 
des classes, afin que les parents 
puissent la dépenser à temps pour 
l’achat des fournitures scolaires.
D’autre part, le ministre a 
déclaré que, conformément à 
la décision du Président de la 
République, un office national 
de restauration scolaire sera créé 
et le gouvernement œuvrera à 
établir les cadres juridiques de 
cette structure, à l’installer et 
à l’activer, ce qui permettra de 
remédier à tous les lacunes qui 
entachent un peu l’opération 

de restauration à travers les 
établissements scolaires.
D’autre part, M. Belabed a 
affirmé que la décision prise par 
le président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, pour 
la généralisation de l’éducation 
physique et le sport dès le cycle 
primaire représente une “mesure 
historique”, qui propulsera 
l’Algérie au rang des pays 
développés dans ce domaine 
et permettra la découverte de 
talents et d’élites sportives.
A cet égard, le ministre de 
l’Education nationale a précisé 
que 12.877 postes ont été 
attribués à des enseignants 
d’éducation physique et sportive, 
un nombre suffisant pour couvrir 
toutes les écoles primaires, a-t-il 
dit, ajoutant que ces enseignants 
ont été recrutés dans les différents 
établissements scolaires du pays.
Le taux de couverture en 
structures désignées pour 

l’enseignement de cette matière 
a atteint 97 %, ce qui représente 
un total de 20.181 établissements 
scolaires concernés, dont 83% 
de ces structures sportives 
sont présentes à travers les 
établissements du cycle primaire.
Le reste est réparti entre 
les institutions sectorielles 
adjacentes aux écoles primaires, 

comme les collèges et lycées, 
ainsi que les installations 
sportives affiliées à des 
collectivités locales et le secteur 
de la jeunesse et des sports.
Il ne reste qu’une cinquantaine 
d’établissements scolaires à 
travers le pays, qui seront pris 
en charge avant la fin de cette 
semaine, a fait savoir le ministre.

Le Premier ministre, M. 
Aïmene Benabderrahmane, 
a présidé, mardi, une 

réunion du gouvernement 
consacrée à l’examen d’un avant-
projet de déclaration de politique 
générale qui sera présentée 
prochainement au Parlement et 
à la présentation de deux projets 
de décrets exécutifs intervenant 
en application des dispositions de 
la loi relative à l’exercice du droit 
syndical, indique un communiqué 
des services du Premier ministre, 
dont voici le texte intégral :
“Le Premier ministre, Monsieur 
Aïmene Benabderrahmane, 
a présidé, ce mardi 19 
septembre 2023, une réunion du 
Gouvernement tenue au Palais du 

Gouvernement.
Lors de sa réunion hebdomadaire, 
le Gouvernement a entamé ses 
travaux par l’examen d’un avant-
projet de déclaration de politique 
générale qui sera présentée au 

Parlement conformément aux 
dispositions de la Constitution.
Le document en question 
intègre les données inhérentes 
à la concrétisation des actions 
engagées par les différents 

secteurs ainsi que le bilan d’étape 
des réalisations du Gouvernement 
pour l’année écoulée.
Dans le domaine du travail :
Le ministre du travail, de 
l’emploi et de la sécurité sociale 
a présenté deux (2) projets de 
décrets exécutifs intervenant en 
application des dispositions de 
la loi n 23-02 du 25 avril 2023 
relative à l’exercice du droit 
syndical.
Il s’agit d’un projet de décret 
exécutif relatif à la représentativité 
syndicale et aux statistiques 
syndicales et d’un projet de décret 
exécutif fixant les règles relatives 
au détachement syndical et aux 
modalités du bénéfice du congé 
de formation syndicale dans les 

institutions et administrations 
publiques.    
Ces deux textes visent à assurer 
de meilleures conditions pour 
l’exercice du droit syndical qui 
soit en phase avec les objectifs 
économiques du pays, en 
harmonisant, notamment, les 
paramètres de la représentativité 
syndicale qui constitue la 
principale condition pour 
l’exercice du droit syndical et 
pour participer au dialogue et à la 
concertation sociales.
Ces nouvelles dispositions 
contribueront amplement à 
l’assainissement du paysage 
syndical national et à l’émergence 
de vraies forces du dialogue social 
constructif”.

Sonatrach prend part aux travaux du congrès mondial 
du pétrole 2023 au Canada

Sonatrach prend part aux 
travaux du 24e congrès 
mondial du pétrole qui 

se déroulent depuis dimanche 
à Calgary (Canada), indique, 
mercredi, un communiqué du 
groupe.
“Sonatrach prend part à la tête 
d’une importante délégation 
conduite par le directeur central 
des ressources nouvelles, Youcef 
Khanfar, aux travaux du 24e 
congrès mondial du pétrole 
organisé cette année à Calgary au 
Canada, du 17 au 21 septembre”, 
lit-on dans le communiqué.
La participation de Sonatrach 
à cette édition intervient en sa 
qualité “d’acteur économique 
de premier plan dans l’industrie 

pétrolière mondiale en vue 
de mettre en exergue son rôle 
pionnier dans le renforcement de 
la sécurité, de la stabilité et de la 
pérennité des marchés pétroliers 
et gaziers mondiaux”.
La tenue, cette année, de ce 
rendez-vous énergétique s’inscrit 
dans le contexte “des pressions 
mondiales croissantes pour 
limiter les émissions de gaz à effet 
de serre, au moment où la sécurité 
énergétique mondiale s’impose en 
tant que question essentielle face 
aux développements de l’heure à 
l’échelle internationale”.
Le congrès mondial de pétrole 
qui se tient tous les trois ans, se 
veut “un évènement international 
majeur regroupant les pays et les 

organisations internationales pour 
renforcer leur coopération dans 
différents domaines énergétiques 
et proposer aux décideurs et 
aux innovateurs de nouvelles 
solutions technologiques dans le 
secteur énergétique”.
Cet évènement qui jouit d’un 
grand intérêt des spécialistes 
et des acteurs dans le domaine 
énergétique, traite de “tous les 
aspects de l’industrie énergétique 
y compris les technologies 
innovantes en amont et en aval, le 
rôle du gaz naturel et des énergies 
renouvelables dans la transition 
énergétique et les défis actuels 
auxquels fait face ce secteur 
vital dans le monde”, ajoute le 
communiqué.  
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COMMERcE:

Ouverture d’une exposition permanente 
des produits algériens à Nouakchott

Algérie-Mauritanie: “Algerian Union Bank” de Nouakchott 
contribuera à la promotion de l’investissement 

et des échanges commerciaux

Aoun examine avec l’ambassadeur vietnamien la préparation 
de la 12e session de la commission mixte algéro-vietnamienne

Le ministre de l’Industrie 
et de la Production 
pharmaceutique, Ali 

Aoun, a reçu mercredi à Alger, 
l’ambassadeur de la République 
socialiste du Vietnam, Tran Quoc 
Khanh, avec lequel il a discuté sur 
la préparation de la 12ème session 
de la commission mixte algéro-
vietnamienne qui se tiendra le 
mois d’octobre prochain à Hanoï, 
a indiqué le ministère dans un 
communiqué. 

Cette audience, tenue au siège 
du ministère, intervient dans 
le cadre du renforcement et du 
développement de la coopération 
bilatérale algéro-vietnamienne, a 

précisé la même source.
Les échanges ont principalement 
porté sur la préparation de la 
12ème session de la commission 
mixte algéro-vietnamienne, ainsi 
que sur l’organisation du forum 
des hommes d’affaire algéro-
vietnamien qui se tiendront le 
mois prochain à Hanoï, selon le 
communiqué.
Les entretiens ont également 
porté sur les mécanismes à mettre 
en place pour la réussite de ces 

deux grand rendez-vous à travers 
l’élaboration d’un programme 
de travail qui repose sur 
l’identification et la hiérarchisation 
des domaines de coopération 
industrielle prioritaire et à fort 
potentiel (tel que l’industrie textile 
et la production pharmaceutique 
notamment dans la phytothérapie), 
ainsi que sur la mise en place des 
mécanisme de suivis d’exécution 
des projets de coopération, a ajouté 
le ministère.

Dans ce cadre, les deux parties ont 
exprimé leur pleine disposition 
et leur détermination à donner 
un nouvel élan à la coopération 
bilatérale par le renforcement 
des échanges commerciaux et 
l’édification des jalons d’un 
véritable partenariat dans le 
domaine industriel, qui sera le 
témoin de la vivacité de l’amitié 
et de la confiance traditionnelle 
entre les deux pays, a-t-on encore 
souligné de même source.

Une exposition permanente des 
produits algériens, relevant 
de la Société algérienne des 

foires et exportations (Safex), a été 
ouverte mercredi à Nouakchott dans 
le but de promouvoir les échanges 
commerciaux entre l’Algérie et la 
Mauritanie et les autres pays africains, 
en application des instructions du 
président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune.
L’espace a été inauguré par les 
ministres du Commerce et de la 
Promotion des exportations, Tayeb 
Zitouni et des Finances, Laaziz 
Faid, et des ministres mauritaniens 
des Finances, Islamou Ould 
Mohamed Mabadi, du Commerce, 
de l’Industrie, de l’Artisanat et du 

Tourisme, Lamrabet Ould Banahi, 
du Gouverneur de la Banque centrale 
mauritanienne, Mohamed Lemine 
Dhehby, du président de l’Union 
nationale du patronat mauritanien 
(UNPM), Mohamed Zine El Abidine 
Ould Cheikh Ahmed, en présence 
de l’ambassadeur d’Algérie en 
Mauritanie, Mohamed Ben Attou.
L’exposition de plus de 4000 m2 de 
superficie englobe 59 exposants, dont 
50 entreprises privées activant dans 
divers secteurs comme l’agriculture, 
l’industrie, la mécanique, les 
matériaux de construction et les 
produits pharmaceutiques.
Dans une déclaration à l’APS, le 
directeur général de la Safex, Karim 
Boukadoum, a indiqué qu’une 

“équipe de spécialistes en marketing 
a été formée pour veiller à présenter 
le produit algérien exposé et à en 
faire la promotion auprès des sociétés 
et des opérateurs mauritaniens”. 
L’équipe en charge de la gestion de 
l’exposition œuvrera à accompagner 
les opérateurs économiques 
algériens dans l’exportation de leurs 
produits vers la Mauritanie et le 
développement des échanges avec 
les autres pays africains, a ajouté le 
DG de la Safex, soulignant que cet 
espace permanent permettra d’opérer 
“un bond qualitatif au niveau de la 
présence des produits algériens sur 
les marchés mauritaniens et des pays 
voisins”.
Avant l’ouverture de cette exposition, 

il a été procédé à l’inauguration de 
la banque “Algerian Union Bank 
(AUB)” à Nouakchott. Il s’agit de la 
première banque algérienne ouverte 
à l’étranger, dans une démarche à 
caractère géostratégique pour l’Etat 
algérien sur les plans économique 
et politique, en application des 
instructions du président de la 
République visant à faciliter 
l’investissement et les échanges 
commerciaux entre l’Algérie et les 
autres pays d’Afrique.
Pour rappel, la délégation 
ministérielle algérienne, qui est 
arrivée mardi soir à Nouakchott, 
a été accueillie par les ministres 
mauritaniens des Finances, du 
Commerce et de l’Industrie, ainsi 

que l’ambassadeur d’Algérie en 
Mauritanie.
La deuxième banque algérienne 
ouverte à l’étranger, baptisée 
“Algerian Bank of Senegal” sera 
inaugurée jeudi, à Dakar, sous 
la supervision des ministres des 
Finances et du Commerce et de la 
Promotion des exportations. Elle 
sera accompagnée d’une exposition 
permanente des produits algériens à 
Dakar.
Ces espaces constitueront une 
“plateforme idoine pour présenter 
les produits et services algériens et 
renforcer le commerce intérieur et 
extérieur”, indique le ministère du 
Commerce et de la Promotion des 
exportations.

Le ministre des Finances, 
M. Laaziz Faid a affirmé 
que la banque “Algerian 

Union Bank”, inaugurée mercredi 
à Nouakchott (Mauritanie), 
confortera davantage les relations 
algéro-mauritaniennes, assurant 
que cette institution bancaire 
constituera un acteur de taille dans 
le processus de promotion des 
échanges commerciaux entre les 
deux pays et l’accompagnement 
des investissements directs à 
venir en Mauritanie.
M.Faid a ajouté, lors de la 
cérémonie d’inauguration de 
la banque, première banque 
algérienne ouverte à l’étranger, 
que cette nouvelle institution 
financière “jouissant d’un 
savoir-faire bancaire avéré et 
d’une infrastructure moderne 
lui permettant de répondre aux 
attentes des opérateurs des 
deux pays”, reflète “ la volonté 
de l’Algérie, sous la conduite 
du président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, de 
s’ouvrir de plus en plus aux 
autres pays du continent africain 
et de contribuer activement à 
son développement et à son 

épanouissement”, poursuivant 
que cet établissement bancaire 
jouera un rôle “vital dans le 
développement en Mauritanie, 
ainsi que dans la promotion 
du commerce intra-régional 
et l’accompagnement des 
investissements”.
La cérémonie d’inauguration s’est 
déroulée en présence du ministre 
du Commerce et de la Promotion 
des exportations, Tayeb Zitouni, 
du ministre des Finances 
mauritanien, M. Isselmou Ould 
Mohamed Mbadi, du ministre du 
Commerce, de l’Industrie et du 
Tourisme mauritanien, Lemrabott 
Ould Bennahi, du Gouverneur de 

la banque centrale de Mauritanie, 
Mohamed Lemine Ould Dahbi, du 
président de l’Union Nationale du 
Patronat Mauritanien, Mohamed 
Zein El Abidine Ould Cheikh 
Ahmed, et de l’ambassadeur 
d’Algérie en Mauritanie M. 
Mohamed Benattou.
M.Faid a souligné que 
l’inauguration d’”Algerian 
Union Bank”, parallèlement à 
celle prévue jeudi de la Banque 
d’Algérie à Dakar (Sénégal), 
baptisée “Algerian Bank of 
Senegal”, intervient “grâce à 
l’engagement et à la volonté 
commune des autorités de nos 
deux pays, et traduit le rôle clé 

joué par la République islamique 
de Mauritanie sur le plan régional, 
outre les potentialités qu’elle 
recèle”.
Et d’ajouter que la Banque 
“œuvre à s’ériger en acteur 
financier efficace, à la faveur 
de sa participation vitale 
au développement socio-
économique en Mauritanie et 
en veillant à satisfaire, à la fois, 
les besoins des ménages et des 
entreprises, via des services et 
des produits financiers divers de 
qualité avérée avec la célérité 
requise”.
Ce nouvel établissement assurera 
également un accompagnement 
aux investisseurs “soucieux de 
promouvoir et de développer les 
échanges commerciaux entre 
les deux pays et d’accompagner 
les investissements directs 
prévus à Nouakchott dans divers 
domaines”, a-t-il souligné.
Ainsi, la nouvelle banque aura un 
rôle à jouer dans “l’intégration 
économique et la promotion 
des moyens existants en termes 
de coopération bilatérale dans 
divers domaines, notamment en 
matière d’échange d’expertises 

et de savoir-faire, de manière à 
instaurer des volets d’entraide 
positifs et équilibrés entre nos 
deux nations”, a soutenu le 
ministre.
Rappelant que l’inauguration de 
“Algerian Union Bank” coïncide 
avec le 50e anniversaire de la 
création de la monnaie nationale 
mauritanienne, le ministre a 
adressé ses remerciements aux 
autorités mauritaniennes, à leur 
tête le Président mauritanien, 
Mohamed Ould Cheikh El-
Ghazaouani, pour ses efforts 
d’accompagnement de la partie 
algérienne pour la création de 
cette banque.
“Algerian Union Bank”, dont 
le siège se situe au cœur de la 
capitale Nouakchott, est le fruit 
d’un partenariat entre quatre 
banques publiques algériennes 
: le Crédit populaire d’Algérie 
(CPA, avec 40% du capital), la 
Banque extérieure d’Algérie 
(BEA, 20%), la Banque nationale 
d’Algérie (BNA, 20%) et la 
Banque de l’Agriculture et du 
Développement rural (BADR, 
20%) avec un capital total de 50 
millions de dollars.
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ANNABA / BLUEHACK

Coup d’envoi du 1er Hackathon
Une série de solutions innovantes préconisées dans le domaine 

de l’économie bleue

ANNABA / RÉCUPÉRATION DES LOGEMENTS

L'OPGI poursuit la fermeture des logements sociaux attribués 
mais inoccupés

Le Centre national 
de Recherche en 
Environnement (CRE)   en 

collaboration avec le Programme 
Economie Bleue  Pêche et 
Aquaculture a organisé, hier 
et aujourd’hui  à l’hôtel Sabri, 
un hackathon des solutions 
innovantes dans le domaine 
de l’économie bleue. Cette 
manifestation a vu la participation 
de plusieurs intervenants issus du 
niveau national.
Le coup d’envoi du 1er hackathon 
a débuté par une allocution 
de madame Zihad Bouslama, 
directrice générale du CRE et un 
autre représentant du ministère 
de la pêche et des productions 
halieutiques  en l’occurrence  
monsieur Mounir Guerbi ; suivi 
d’une allocution du chef de projet 
du programme économie bleu 
en l’occurrence monsieur Reda 
Allal. En Effet, dix (10)  porteurs 
de projets sélectionnés bénéficient 
d’un accompagnement technique.
Madame Leila Hamadouche, 
chargée de communication du 
programme économie bleu pêche 
et aquaculture fera savoir :‘’Nous 
sommes, ici, à Annaba pour 
organiser le  1er Blue Hack…Il 
s’agit d’un Hackathon scientifique 
qui a été organisé par le centre 
de recherche en environnement 
et qui va durer deux jours’’, et 
d’ajouter ‘’Ce hackathon est 
une manifestation scientifique 

qui a fait l’objet d’un appel à 
candidatures national ouvert 
à des porteurs de projets pour 
présenter des idées innovantes 
à l’effet de valoriser et protéger 
les littoraux, la mer et leurs 
multiples ressources naturelles  
en Algérie. Dans le même sillage 
et selon madame Hamadouche , 
il a été fait  appel à candidature, 
à la suite de quoi  des centaine 
de projets ont été réceptionnés. 
A l’issue d’une sélection, il a été 
retenu une dizaine de projets. 
Des chercheurs et des étudiants 
ont bien voulu contribué pour 
soumettre des idées innovantes. 
Les candidats sélectionnés par un 
comité d’évaluation sont appelés 
à présenter, aujourd’hui,   leurs 
projets retenus sur des solutions 
innovantes dans le domaine de 
l’économie comme la pêche 
et l’aquaculture, les activités 
portuaires, le transport maritime, 
les énergies renouvelables, 

l’atténuation des changements 
climatiques, la protection 
des écosystèmes marins, la 
valorisation des ressources 
maritimes, la gestion des déchets 
et l’identification des polluants 
et techniques innovantes de 
dépollution. Les candidats 
sélectionnés à ce « BlueHack 
» ont participé  à un coaching 
intensif, lors de la constitution 
d’ateliers pratiques avec l’appui 
d’experts spécialisés (Business 
Model Canevas, management, 
marketing, finances…) afin de les 
appuyer dans la formulation de 
leur projet et de sa faisabilité. A 
l’issue de ces ateliers, les projets 
seront présentés par leurs porteurs 
devant un jury qui sélectionnera 
les lauréats retenus des dix 
(10) projets, lesquels seront 
récompensés symboliquement, 
aujourd’hui. 
L'économie bleue "est devenue 
un élément essentiel pour le 

développement des sociétés, et 
son importance se manifeste à 
travers les activités économiques 
qui lui sont associées, en sus 
des opportunités qu'elle apporte 
au développement, précisant 
que "l'économie bleue vient 
s'ajouter à l'économie verte pour 
concourir à un développement 
durable des régions côtières 
algériennes, et ce, à travers la 
diversification des sources de 
revenus et la recherche de sources 
plus durables qui contribueront 
à la relance de l'économie 
nationale". Pour information, 
avec son capital maritime, 
son potentiel scientifique, ses 
infrastructures maritimes et 
littorales déjà existantes, les côtes 
de l’Algérie longues de 2.148km 
offrent un potentiel estimable de 
développement de l’économie 
bleue. Avec cela, les champs 
restent ouverts dans les secteurs 
des biotechnologies marines, 
de l’aquaculture durable, de 

tourisme écologique, des activités 
minières, les services et la 
production de connaissance.
Sur un financement de l’Union 
européenne, l’Algérie a adopté 
en 2021 sa stratégie nationale de 
l’économie bleue (SNEB 2030) 
et actualisé sa stratégie nationale 
de gestion intégrée des zones 
côtières (SN GIZC 2030) , lit-on 
dans le communiqué de presse. 
La SNEB donne une vision des 
principes directeurs qui guideront 
l’action du gouvernement, de 
ses partenaires et de la société 
civile à l’horizon 2030.  Ainsi 
est né le Programme Economie 
Bleue – Pêche et Aquaculture, 
financé par l’Union européenne 
et dont le partenaire principal 
est le Ministère de la Pêche et 
des Productions Halieutiques 
dont l’objectif est de contribuer 
au développement durable de 
l’économie bleue en Algérie en 
cohérence avec la SNEB.

L'Office de Promotion 
et de Gestion 
Immobilière 

(OPGI) d'Annaba a intensifié 
ses interventions, mardi 
passé, en procédant à la 
fermeture et à la récupération 
de deux logements inoccupés 
sans aucune justification 
de la part des attributaires, 
situés respectivement dans 
les cités ‘’360’’ et ‘’417’’ 
logements à Boukantas et 
Drâa Errich.
L'opération a été menée en 
présence d'un représentant de 
la sécurité interne de l'OPGI 
ainsi que d'un représentant 
juridique du CNL. Les 
équipes d’intervention 
ont procédé à la fermeture 
des portes d’entrée de 

chaque logement, dans des 

conditions normales.

La direction de l'OPGI  

a souligné que cette 

initiative vise à lutter contre 

l'inoccupation injustifiée des 
logements sociaux attribués. 

Elle rappelle que ces 

habitations sont destinées 

aux familles nécessiteuses 

et que toute occupation non 

autorisée est susceptible de 

poursuites judiciaires.

Cette démarche témoigne 

de l'engagement de l'OPGI 

en faveur d'une utilisation 

appropriée des logements 

sociaux, afin de répondre aux 
besoins des citoyens les plus 

vulnérables de la localité.
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Des mesures 
organisationnelles et 
structurelles ont été 

prises au titre de la rentrée 
scolaire 2023/2024 à  Annaba. 
En effet, même le wali, 
Djellaoui Abdelkader,  qui 
a été installé dernièrement a 
consacré dans sa feuille de 
route un intérêt particulier au 
secteur de l’éducation nationale. 
Le premier responsable de 
l’exécutif, lors du coup d’envoi 
de la rentrée scolaire, donné, 
mardi passé, à El Kalitoussa, a 
constaté la surcharge des classes, 
d’où l’instruction donnée aux 
responsables concernés de 
procéder à l’ouverture des classes 
pour le primaire et moyen dans 
les lycées qui connaissent  un 
nombre réduit des élèves à l’effet 
d’atténuer la charge des classes 
particulièrement au niveau des 
nouveaux pôles urbains. Le wali  a 
également  souligné que toutes les  
infrastructures  éducatives étaient 
prêtes, y compris la réception de 
11 nouveaux   établissements, qui 

concernent deux établissements 
secondaires l’un implanté à 
El Kalitousa   et l’autre à El-
Gantra, ainsi que deux écoles  à 
Bouzaaoura ( El-Bouni) et Ain 
sayd. Au CEM  de Bouzaaoura, 
les cours reprendront dimanche 
prochaain, après la levée de 
toutes les réserves, et la mise en 
exploitation de sept (7) groupes 
scolaires, en plus des salles  des 
du lycées ‘’Saint Augustin’’, 
‘’Pierre et Marie Curie’’ et du 
CEM  ‘’Merah Abdallah’’  d’El 
Eulma. Le wali  a indiqué que   
toutes les réserves existantes 
ont été levées en un temps 
record. Pour le  lycée du défunt 
Moudjahid ‘’Mehdi Salah’’, le  
wali  a proposé de le transformer 
en établissement modèle et de 
l’attribuer aux élèves les plus 
brillants et les plus remarquables, 
afin qu’il devienne un lycée « 
distinction ». S’agissant de la 
restauration, le  wali a insisté 
pour que tous les élèves, sans 
exception, bénéficient d’un repas 
et d’éviter toute discrimination 
et de déséquilibre entre les 

élèves ; aucune différence 
entre élèves ne saurait être 
tolérée. Le Fonds de soutien est 
responsable du financement du 
processus d’alimentation. Le 
wali  a confirmé que tous les 
élèves concernés bénéficieront 
d’un cartable, du transport, de 
l’alimentation, d’une prime 
scolaire de solidarité et d’autres 
prestations. Des sections ont 
également été envisagées pour 
alimenter les élèves de manière 
temporaire, jusqu’à l’ouverture 
des cantines scolaires. Pour 
rappel, le ministre de l’Intérieur, 
des Collectivités locales et de 
l’Aménagement du territoire, 
Brahim Merad s’est adressé 
avant la rentrée scolaire aux 
walis et les a instruit de « régler 
toutes les questions d’ordre 
organisationnel afin d’assurer une 
rentrée scolaire réussie et sûre au 
niveau des écoles primaires, et 
ce, en coordination avec toutes 
les parties prenantes au niveau 
local ».

En application des 
instructions du wali 
d’Annaba relatives à 

l’approvisionnement du marché 
en produits de consommation 
courante et à la garantie d’une 
disponibilité de lait subventionné, 
et sous la supervision du directeur 
du Commerce de la wilaya 
d’Annaba, M. Lotfi Sid Ahmed, 
les services de la direction ont 
organisé une sortie sur le terrain 
à Berrahal, en coordination 
avec les agents de sécurité, pour 
s’assurer de l’approvisionnement 
en lait subventionné et des 
produits alimentaires de large 
consommation.
Au cours de cette sortie, les 
services de la direction ont 
constaté que l’approvisionnement 

en lait subventionné et en produits 
alimentaires de consommation 
courante était régulier dans les 
grandes et moyennes surfaces 
(GMS) et les détaillants. 
Concernant les prix pratiqués de 
ces produits aucune entrave n’a 
été constatée.
Les services de la direction 
ont également rencontré des 
commerçants et des producteurs 
de lait subventionné pour discuter 
des mesures prises en vue  de 
garantir un approvisionnement 
normal  et stable de ces produits.
La direction du Commerce de 
la wilaya d’Annaba réaffirme 
son engagement à veiller à 
l’approvisionnement du marché 
en produits de consommation 
courante à des prix abordables 
pour les citoyens.
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ANNABA / EDUCATION NATIONALE
Le billet de la rentrée des classes de toutes les classes

 Fini les vacances, on retrousse les manches

ANNABA / RENTRÉE SCOLAIRE 2023/2024

Renforcement des mesures 
organisationnelles et structurelles

ANNABA / BERRAHAL

Les contrôleurs s’assurent 
de l’approvisionnement 

en lait subventionné 
et des produits alimentaires

Le nouveau wali, Abdelkader 
Djellaoui, fraichement installé 
à la tête de cette wilaya a 

donné, avant-hier mardi, le coup de 
starter de la nouvelle rentrée scolaire 
2023/2024 qui s’est déroulée dans 
les conditions souhaitées, d’un 
mois d’automne clément avec de 
nouvelles idées et certainement de 
nouveaux programmes après la série 
de rencontres tenues ces derniers 
jours avec ses subordonnés pour une 
dynamique de sa wilaya qui recèle 
de nombreux atouts à faire valoir. Il 
est vrai certes que des efforts ont été 
enregistrés auparavant,  mais beaucoup 
reste encore à faire dans plusieurs 
domaines et secteurs ce qui illustrent 
des carences et l’absence d’une prise 
en charge efficientes en raison souvent 
de certains différents pour ne citer 
que le cas du débrayage des élus du 
chef-lieu de la commune, ou encore 

d’autres maux qui empoisonnent cette 
wilaya liés surtout au marché parallèle 
qui étouffe la ville, les conditions 
déplorables du transport urbain où 
une véritable anarchie règne depuis 
des dizaines d’années qui perturbent 
et agace le déplacement des citoyens 
et pèse même sur le moral en raison 
d’un manque de contrôle rigoureux à 
tous les niveaux indique-t-on. Il y a 
lieu aussi de souligner les nuisances 
sonores nocturnes et l’absence de 
l’hygiène en raison d’un manque 
de bacs à ordures, notamment dans 
les cités de la rive Ouest de la ville. 
Aussi dans ce même registre, on citera 
l’état de certains axes routiers qui sont 
dans un état déplorables au niveau 
de la plaine Ouest et la cité du ‘‘05 
juillet’’ (Les Hongrois). Les autorités 
locales et élus sont appelés à faire plus 
d’efforts et rendre ainsi plus facile le 
cadre de vie des citoyens et redonner 
à cette cité son lustre d’autan.

Tayeb Zgaoula

Ferdjallah .S

Sara.Y
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Les agents de l’inspection 
régionale du commerce 
de Berrahal, d’Annaba, 

ont procédé à la confiscation de 
produits de boulangerie et de 
pâtisserie périmés, d’un poids 
total de 206,04 kg.
Selon un communiqué de la 

direction du commerce, les 
produits concernés étaient 
entreposés dans un local non 
agréé, situé dans la commune de 
Berrahal.
Les agents de l’inspection ont 
procédé à la destruction des 
produits sur place, en présence 
du propriétaire de l’entrepôt, et 

ont établi un procès-verbal pour 
poursuites judiciaires.
Cette opération s’inscrit dans le 
cadre des actions de contrôle et de 
répression menées par la direction 
du commerce pour lutter contre la 
commercialisation et l’utilisation 
de produits alimentaires périmés 
ou impropres à la consommation.

ANNABA / BERRAHAL        

Saisie de produits de boulangerie et de pâtisserie périmés

La conduite imprudente 
des motocyclistes est 
devenue un fléau qui 

menace la sécurité non seulement 
des piétons mais également des 
automobilistes. Les rues de la 
ville sont devenues le théâtre 
de trop nombreux accidents, 
entraînant des pertes tragiques en 
vies humaines. Il est impératif de 
sensibiliser tous ces jeunes à cette 
problématique et de prendre des 
mesures concrètes pour inverser 
cette tendance dangereuse. 
Plusieurs facteurs contribuent 
à l’augmentation alarmante des 
accidents de moto à Annaba. 
Tout d’abord, le non-respect des 
règles de conduite est devenu 
monnaie courante. De nombreux 

motocyclistes ne portent pas de 
casques de protection, mettant 
ainsi leur vie en danger. De 
plus, l’excès de vitesse et les 
dépassements dangereux sont 
devenus des comportements 
courants sur les routes de la ville.
En effet, cette semaine, un homme 
de 23 ans est décédé et un autre 
a été blessé dans un accident de 
moto survenu au boulevard ‘’Sidi 
Yahia’’. La moto a dévié de sa 
trajectoire et s’est renversée.
Selon les premiers éléments de 
l’enquête, l’accident aurait été 
causé par la conduite imprudente 
du conducteur de la moto. Ce 
dernier aurait roulé à une vitesse 
excessive et aurait perdu le 
contrôle de son engin.
Le conducteur décédé a été 

identifié comme étant Mohamed 
A., issu d’Annaba. Le passager 
blessé, âgé de 25 ans, a été 
transporté à l’hôpital dans un état 
grave.
Cet accident tragique rappelle 
la dangerosité de la conduite 
imprudente des motos. Il est 
important de respecter les règles 
de circulation et de conduire 
prudemment pour éviter les 
risques d’accidents.
Les conséquences de cette 
conduite imprudente sont 
dévastatrices. Les services 
d’urgence des hôpitaux 
sont surchargés de victimes 
d’accidents de moto, et de 
nombreuses familles doivent 
faire face à la perte tragique d’un 
être cher. Les coûts médicaux et 

sociaux associés à ces accidents 
sont également astronomiques, 
mettant une pression 
supplémentaire sur les dépenses  
financières des pouvoirs publics.
Il est impératif que cette frange 
de la société prenne conscience 
de la gravité de cette situation. Il 
est préconisé la multiplication des 
campagnes de sensibilisation en 
vue d’éduquer les motocyclistes 
sur les dangers de la conduite 
imprudente et l’importance du 
respect des règles de sécurité 
routière.
En plus de la sensibilisation, des 
mesures concrètes doivent être 
envisagées pour remédier à ce 
problème. Renforcer les contrôles 
de police et imposer des sanctions 
plus sévères à l’encontre des 

conducteurs imprudents. De plus, 
prévoir le tracé  de couloirs dédiés 
aux motos et l’amélioration des 
infrastructures routières. 
La conduite imprudente des motos 
à Annaba est un phénomène qui 
nécessite une action immédiate et 
coordonnée des différents corps 
de police visant à sauver des vies 
humaines et à rendre nos rues 
plus sûres pour tous les citoyens. 

ANNABA / CIRCULATION DES MOTOCYCLISTES… 

Alerte aux dangers de la conduite imprudente 
Sara.Y

Une campagne de 
sensibilisation sur les 
dangers de l’utilisation 

des produits pyrotechniques, à 
l’occasion de la célébration de la 
fête du Mawlid Ennabaoui, sera 
lancée vendredi prochain, indique 
mercredi un communiqué de la 
Protection civile.
La Direction générale de la 
Protection civile “lance une 

campagne de sensibilisation 
de proximité sur les différents 
risques générés par l’utilisation 
des produits pyrotechniques et les 
bougies à partir du 22 septembre 
2023”, précise la même source.
Cette campagne vise à “mettre en 
garde contre les dangers de l’usage 
des produits pyrotechniques, 
notamment par les enfants, à 
travers l’organisation d’activités 

de sensibilisation en direction de 
la population scolaire, dans les 
mosquées, les places publiques 
et au niveau des lieux de vente 
de ces produits, en privilégiant 
l’utilisation des réseaux sociaux 
comme support, ainsi que les 
différents médias”.
La Protection civile rappelle, à 
cet égard, “la responsabilité des 
parents, qui doivent expliquer à 

leurs enfants les dangers de ces 
produits prohibés comme le risque 
d’explosion dans la main, brûlure 
des yeux, perte de l’audition, 
blessures graves, amputation, et 
les risques d’incendie”.
Elle déconseille, en outre, 
de “projeter les produits 
pyrotechniques sur les personnes, 
les voitures, les stations 
d’essence, les habitations et les 

établissements hospitaliers, tout 
en mettant en avant les consignes 
de sécurité lors de la manipulation 
des bougies et cierges”.
En cas d’accident ou d’incendie, 
la Protection civile invite les 
citoyens à appeler le numéro de 
secours (14) ou le numéro vert 
(1021), en précisant la nature du 
risque et l’adresse exacte.

MAWLID ENNABAOUI : 

Campagne de sensibilisation sur les dangers des produits 
pyrotechniques

L a cheffe de service 
de neurologie à 
l’Etablissement 

hospitalo-universitaire (EHU) 
de Blida, Pr Souhila Amalou, 
a souligné, mardi à Alger, la 
nécessité d’ouvrir des unités 
d’hospitalisation au sein 
des grands établissements 
hospitaliers afin d’optimiser la 
prise en charge des personnes 
atteintes d’Alzheimer.
Lors d’une journée de 
sensibilisation à la maladie 
d’Alzheimer, Pr Amalou a 
jugé impératif d’ouvrir des 
unités de soins dans les grands 
établissements hospitaliers afin 
d’optimiser la prise en charge 

des personnes atteintes de 
cette maladie et atténuer, sur 
les plans socioéconomique et 
psychologique, la charge sur 
les familles dont les membres 
en souffrent.
Pour ce faire, il faudra 
sensibiliser davantage à la 
maladie d’Alzheimer, dans le 
but d’effectuer un diagnostic 
précoce avant que les cas 
n’évoluent vers une dépendance 
du patient due à des pannes 
amnésiques, a-t-elle souligné.
Selon les chiffres, beaucoup 
de patients se dirigent vers le 
médecin 24 mois après avoir été 
atteints, et quelque 50% sont 
diagnostiqués précocement, 

tandis que d’autres patients se 
perdent entre les différentes 
spécialités, ne sachant pas à 
quel saint se vouer.
Plus explicite, Pr Amalou a 
fait savoir que cette maladie 
touche 6% des personnes âgées 
de 65 ans et plus, en ce sens 
qu’elle est liée au facteur du 
vieillissement, outre les facteurs 
de diabète, l’hypertension 
artérielle et le cholestérol, sans 
exclure le facteur génétique qui 
représente un pourcentage très 
faible.
Connue sous l’appellation 
de “perte de mémoire”, cette 
pathologie est plus fréquente 
chez les femmes que chez 

les hommes, a-t-elle indiqué, 
citant, dans le détail, les signes 
et symptôme de la maladie 
d’Alzheimer, notamment les 
troubles cognitifs, suivis de 
troubles comportementaux 
qui constituent des signes 
précurseurs avérés.
Pour freiner, autant que faire se 
peut, l’évolution de la maladie, 
le spécialiste a recommandé 
de “prendre régulièrement les 
médicaments prescrits et de 
s’occuper par des activités 
de jardinage, la lecture et la 
pratique sportive”.
De son côté, la présidente 
de l’Association nationale 
Alzheimer, Parkinson 

et maladies assimilées 
(Matensanich), Mme Dalila 
Abdelli, a déploré le manque 
d’informations, mais aussi de 
sensibilisation et de couverture 
médiatiques sur la maladie, ou 
encore le manque d’assistance 
aux familles dont les membres 
souffrent de cette maladie.
Les activités menées par 
l’Association sont “infimes” par 
rapport aux besoins exprimés, 
a-t-elle martelé, proposant 
ainsi la création de clubs pour 
les malades et leurs familles, 
l’élargissement du cercle de 
soins à domicile et l’offre 
d’équipements médicaux aux 
malades nécessiteux.

PRISE EN CHARGE DE L’ALZHEIMER :  

Ouvrir des unités de soins au sein des grands hôpitaux

Sara.Y



Zelensky face à la Russie au Conseil 
de sécurité de l’ONU

L’Iran adopte une loi renforçant les sanctions 
contre le non-port du voile

Le président ukrainien 
Volodymyr Zelensky 
doit s’adresser mercredi 

au Conseil de sécurité de 
l’ONU, faisant face à la 
Russie, membre permanent, 
pour la première fois depuis le 
début de la guerre.
Alors que l’invasion russe de 
l’Ukraine s’enlise, le président 
ukrainien poursuit ainsi son 
offensive diplomatique à New 
York où sont réunis les grands 
dirigeants de ce monde, en 
l’absence notable du Chinois 
Xi Jinping et du Russe 
Vladimir Poutine.
Il figure parmi les premiers à 
prendre la parole lors de cette 
réunion spéciale monstre, 

soigneusement calibrée, 
où plus d’une soixantaine 
d’intervenants sont prévus 
sous présidence albanaise, 
selon l’ordre du jour consulté 

par l’AFP.
La réunion se déroule à 
haut niveau et de nombreux 
dirigeants doivent s’y 
exprimer.

C’est la première fois depuis 
le début de l’invasion russe de 
son pays, le 24 février 2022, 
que le président Zelensky 
s’exprimera en personne 
devant le Conseil de sécurité 
de l’ONU, instance qui du 
reste est paralysée à ce sujet en 
raison du veto russe.
La Russie, justement, sera 
représentée par son ministre 
des Affaires étrangères Sergueï 
Lavrov arrivé mardi soir à 
New York, au même niveau 
que les Etats-Unis et la France 
avec respectivement Antony 
Blinken et Catherine Colonna.
Il n’est pas clair si M. Lavrov 
assistera en personne à 
l’intervention du président 

Zelensky ou se fera représenter 
pendant son discours, comme 
cela a déjà été le cas lors d’une 
réunion du Conseil au niveau 
des chefs de la diplomatie.
Hormis les Etats-Unis, aucun 
autre membre permanent 
du Conseil de sécurité n’est 
d’ailleurs représenté au plus 
haut niveau à cette grand-
messe diplomatique annuelle 
qu’est
l’Assemblée générale de 
l’ONU et qui entame mercredi 
sa deuxième journée de 
discours. Des absences que 
certains diplomates voient 
comme un mauvais signe pour 
l’ONU.

Le Parlement iranien a 
approuvé mercredi un 
projet de loi discuté 

depuis plusieurs mois qui 
renforce les sanctions contre 
les femmes ne portant pas 
le voile obligatoire dans les 
lieux publics, selon les médias 
officiels.
“Les députés ont approuvé la 
mise en œuvre du projet de loi 
sur ‘le hijab et la chasteté’ pour 
une durée d’essai de trois ans”, 
a indiqué l’agence Irna, alors 
que le gouvernement a durci 
ces derniers mois le ton contre 
le nombre croissant de femmes 
sortant tête nue, surtout dans 
les grandes villes.

Ce projet de loi durcit les 
peines pour toute personne 
poursuivie pour avoir enfreint 
le code vestimentaire strict 
imposé aux femmes, l’un 
des piliers idéologiques de la 
République islamique depuis 
la chute du shah en 1979.
Il prévoit ainsi des sanctions 
financières pour la “promotion 
de la nudité” ou la “moquerie 
du hijab” dans les médias 
et sur les réseaux sociaux, 
ainsi que des amendes et des 
interdictions de quitter le 
pays pour les propriétaires 
d’entreprises dont les 
employés ne portent pas de 
voile.

Au maximum, “toute personne 
qui” commet le délit de 
“ne pas porter de voile ou 
de porter des vêtements 
inappropriés en coopération 
avec des gouvernements, 
des médias, des groupes ou 
des organisations étrangères 
ou hostiles” à la République 
islamique, “ou de manière 
organisée, sera condamnée à 
une peine d’emprisonnement 
du quatrième degré”, soit entre 
5 à 10 ans, indique le projet de 
loi.
Pour devenir loi, le projet doit 
être approuvé par le Conseil 
des gardiens de la Constitution.
Ce texte est adopté quatre jours 

après le premier anniversaire 
de la mort de Mahsa Amini, 
une Kurde iranienne de 22 ans, 
décédée le 16 septembre 2022 
après son arrestation par la 

police des moeurs pour avoir 
prétendument enfreint le code 
vestimentaire. Ce décès avait 
déclenché un vaste mouvement 
de contestation dans le pays.

La situation humanitaire 
au Soudan continue de 
se détériorer rapidement 

alors que le conflit qui a éclaté 
le 15 avril ne montre aucun 
signe d’apaisement.
La lutte pour le pouvoir a 
récemment coûté la vie à un 
nombre croissant de civils, 
tandis que les difficultés 
d’accès rendent de plus en plus 
difficile pour les travailleurs 
humanitaires d’atteindre les 
millions de Soudanais dans le 
besoin.
En mai, malgré la signature 
d’un pacte à Djeddah, dans 

lequel les deux généraux en 
conflit ont accepté de permettre 
l’acheminement en toute 
sécurité de l’aide humanitaire, 
le rétablissement des services 
essentiels et le retrait des 
forces des hôpitaux et des 
cliniques, le Soudan reste un 
espace opérationnel très 
peu sûr pour les travailleurs 
humanitaires.
Depuis le début des hostilités, 
19 membres du personnel des 
agences humanitaires ont été 
tués.
Les dirigeants d’organisations 
humanitaires ont déclaré que 

le Soudan «n’est plus au bord 
du précipice des atrocités de 
masse ; il est tombé dans le 
vide» (Photo, AFP).
Les obstacles bureaucratiques, 
tels que les douanes, les visas 
et les autorisations, continuent 
d’entraver le déploiement des 
équipes humanitaires dans 
le pays et dans les régions 
où les besoins sont les plus 
intenses. En juillet, plus de 
220 travailleurs humanitaires 
internationaux attendaient 
des visas pour entrer dans le 
pays, les demandes restant en 
suspens pendant des semaines.

Barbara Woodward est la 
représentante permanente 
du Royaume-Uni auprès des 
Nations unies et la responsable 
du dossier du Soudan au 
Conseil de sécurité. Le rôle 
des rédacteurs est de mener 
les négociations et la rédaction 
d’une résolution sur un sujet 
particulier.
Lors d’une interview accordée 
à Arab News à New York, 
Woodward a déclaré que «le 
sort du peuple soudanais, 
dont 25 millions de personnes 
ayant désespérément besoin 
d’une aide humanitaire, est 

vraiment au premier rang de 
nos préoccupations.»
Elle a fait remarquer que 
l’accès de l’aide humanitaire 
au Soudan était le plus difficile 
au monde et constituait l’une 
des principales entraves 
à la résolution de la crise 
humanitaire au Soudan.
«Nous ne pouvons pas 
acheminer l’aide humanitaire 
aux populations parce que les 
convois sont attaqués et que 
des obstacles bureaucratiques 
se dressent sur le chemin, tels 
que les douanes, les visas et les 
autorisations», a-t-elle ajouté.
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Le sort du peuple soudanais «en tête de 
nos priorités», affirme la représentante du 

Royaume-Uni auprès de l’ONU



La Russie dit avoir abattu quatre drones ukrainiens dans 
les régions de Belgorod et Orel

LIBYE: 

à Derna, des rescapés sous le choc racontent la catastrophe

A l’ONU, des dirigeants musulmans s’en prennent à l’Europe sur 
les profanations du Coran

La Russie a affirmé 
mercredi avoir détruit 
dans la nuit quatre 

drones ukrainiens au-dessus 
des régions de Belgorod, 
frontalière de l’Ukraine, et 
d’Orel, aussi dans l’ouest.
Dans trois communiqués 
distincts publiés au cours de 
la nuit de mardi à mercredi, le 
ministère de la Défense russe 
a fait état de trois attaques 
impliquant quatre drones.
Les deux premiers ont été 
abattus par les défenses 
aériennes au-dessus des 

régions de Belgorod et Orel 
vers 21H00 locales (18H00 
GMT mardi), un troisième à 
nouveau dans celle d’Orel vers 
22H30 locales (19H30 GMT), 
puis un quatrième alors qu’il 
survolait la région de Belgorod 
vers 23H45 locales (20H45 
GMT), selon le ministère.
Le ministère n’a pas 
communiqué d’informations 
sur d’éventuels dégâts ou 
victimes à ce stade.
Les attaques ukrainiennes 
de ce type contre le territoire 
russe, qu’il s’agisse de sa 

capitale Moscou, des zones 
frontalières de l’Ukraine ou 
de la péninsule annexée de 
Crimée, se sont multipliées 
ces derniers mois sur fond 
d’une contre-offensive de Kiev 
entamée début juin.
La région de Belgorod se situe 
dans l’ouest de la Russie, à la 
frontière avec celle de Kherson 
côté ukrainien.
La région d’Orel se trouve 
aussi dans l’ouest, à quelques 
centaines de kilomètres au sud 
de Moscou.

Il était deux heures du matin 
quand Abdel Moneim Awad 
Al-Cheikh a entendu des cris. 

En sautant de son lit, il découvre 
que l’eau se propage partout, puis 
des vagues arrachent les portes 
de sa maison à Derna, emportant 
tout sur leur passage.
Les pluies torrentielles tombées 
sur cette ville de l’Est de la Libye 
dans la nuit du 10 au 11 septembre 
ont entraîné l’effondrement de 
deux barrages, provoquant une 
vague de l’ampleur d’un tsunami 
le long d’un oued habituellement 
à sec.
Devant les escaliers de sa 
maison détruite, le regard perdu 
face au paysage de dévastation 
qui s’étale devant lui, Abdel 

Moneim se souvient comment 
lui et sa famille ont survécu à la 
catastrophe qui a fait des milliers 
de morts et de disparus.
“J’ai quitté la maison et je n’ai 
rien emporté à part mes lunettes 
et mon téléphone portable. Je 
suis sorti et l’eau secouait les 
portes en fer”, raconte à l’AFP 
l’homme de 73 ans.
Certaines parties de la ville 
incluant des bâtiments et des 
infrastructures ont été rayées de 
la carte, et d’après des habitants, 
la plupart des victimes ont été 
ensevelies sous la boue ou 
emportées vers la Méditerranée.
Dimanche, au port de Derna, 
des plongeurs turcs et russes 
étaient encore à la recherche 

de corps, une semaine après 
la catastrophe. Pas loin d’eux, 
d’autres secouristes émiratis et 
libyens étaient en réunion pour 
“coordonner” leurs opérations.
Entre la maison d’Abdel Moneim 

et l’oued, “il y avait trois ou 
quatre immeubles. Aujourd’hui 
il n’y a plus rien. Que de la terre. 
C’est comme s’il n’y avait pas de 
constructions ici”, déplore-t-il.
Aujourd’hui, le sol de sa 

maison, au premier étage, est 
recouvert d’une épaisse couche 
de terre sèche, les fenêtres sont 
dévastées, des pans de murs, 
fissurés ou détruits. Il y vivait 
avec sa femme. Ses deux fils 
occupent avec leurs familles les 
autres étages de l’immeuble.
Lorsque la porte de leur maison a 
été détruite par les puissants flots, 
ils sont montés au quatrième 
étage. Mais ce n’était pas la fin 
de leur “cauchemar”.
Au bout d’un quart d’heure, 
raconte Abdel Moneim, “mon 
fils a crié pour dire qu’une autre 
vague arrivait et qu’elle était plus 
grande que la première, environ 
20 mètres de haut”.

Des dirigeants de 
pays musulmans 
-- Turquie, Iran, 

Qatar -- ont profité mardi de 
la tribune de l’Assemblée 
générale de l’ONU pour s’en 
prendre à des pays européens, 
notamment la Suède, où 
ont eu lieu d’”ignobles” 
profanations et autodafés 
d’exemplaires du Coran.
C’est le président turc Recep 
Tayyip Erdogan qui a été 
le premier à la tribune des 
Nations unies à dénoncer 
ces attaques “intolérables” 
en Europe supposées contre 
l’islam.
Un réfugié irakien en Suède, 
Salwan Momika, a déclenché 
une vague d’indignations 
internationales en juin 

en brûlant et piétinant le 
Coran devant la plus grande 
mosquée de Stockholm au 
premier jour de l’Aïd al-
Adha, fête célébrée par 
les musulmans à travers le 
monde.
L’Irak a demandé la semaine 
dernière à la Suède son 
extradition. Cette dernière a 
condamné les profanations 
du Coran tout en soulignant 
la prévalence de la 
liberté d’expression et de 
rassemblement sur son sol.
Le gouvernement du 
Danemark voisin a présenté 
fin août un projet de loi pour 
interdire les autodafés du 
livre saint de l’islam.
De son côté, le président 
Erdogan met depuis des mois 

la pression sur la Suède pour 
qu’elle prenne des mesures 
contre ces profanations, 
dans un contexte de fortes 
tensions entre les deux pays: 
Ankara a fini en juillet, après 
14 mois de blocage, par lever 
son veto à l’adhésion de la 
Suède à l’Otan. La Turquie 
reproche à Stockholm une 
mansuétude supposée envers 
des militants kurdes réfugiés 
sur son sol.
Lors de son discours devant 
l’Assemblée générale de 
l’ONU à New York, le chef 
de l’Etat turc a estimé que 
“le racisme, la xénophobie 
et l’islamophobie”, dans des 
pays européens qu’il n’a 
pas cités, avaient atteint des 
seuils “intolérables”.

Accusant “des politiciens 
populistes de nombreux pays 
de continuer à jouer avec 
le feu”, M. Erdogan a jugé 
encore que “les attaques 
ignobles en Europe contre le 
Coran (...) assombrissaient 
l’avenir” du Vieux continent.

Dans un discours également 
très dur contre l’ennemi 
américain et l’Occident 
en général, le président 
conservateur iranien Ebrahim 
Raïssi a assuré que “le feu de 
l’irrespect ne viendrait pas à 
bout de la vérité divine”.
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EN :
Belmadi met ses joueurs dans l’« inconfort »

CAN 2023 :
Belmadi doit envoyer sa liste à la CAF avant le 3 janvier

Amine Gouiri, futur ailier gauche ou futur numéro 9 ?

Pour la date FIFA d’octobre, 
l’équipe nationale aura un 
nouveau test amical sérieux. 

Après avoir joué la Tunisie (1-1) 
en juin à Annaba et le Sénégal 
en septembre (succès 0-1) à 
Dakar, les Verts testeront leurs 
aptitudes, à Abu Dhabi (Émirats 
arabes unis) face à l’Égypte lors 
du prochain rassemblement. 
Ainsi, le processus de préparation 
à la CAN-2023 (13 janvier – 11 
février) de Djamel Belmadi est 
évident: il a bien l’intention 
d’obliger ses protégés à se 
surpasser et sortir de leur zone de 
confort en jouant des adversaires 

de première catégorie sans avoir 
peur qu’il y ait de la casse.
« J’ai envie de me mettre dans 
cette situation un petit peu avant 
la CAN où j’aimerais à la fin 
me retrouver à l’extérieur de 
l’Algérie à jouer une demi-finale 

ou une finale pour la prochaine 
CAN. Donc on y va avec une idée 
de progression avec de nouveaux 
joueurs qui doivent connaître ça 
», avait déclaré le coach de l’EN 
après la victoire solide chez les 
Lions de la Téranga.
Et le driver des Verts compte bien 
suivre cette recette pour préparer 
ses poulains au prochain grand 
défi qui sera la reconquête de 
la notoriété perdue à la CAN-
2021. En l’espace de trois 
rassemblements, les coéquipiers 
d’Anthony Mandréa auront eu 
trois sacrés sparring-partners 
avec les Tunisiens qui ont disputé 

le Mondial-2022, les Sénégalais, 
champions d’Afrique et huitième-
de-finalistes de Coupe du Monde 
2022, ainsi que les Égyptiens qui 
comptent 8 sacres continentaux 
en plus d’avoir été finalistes lors 
de la dernière CAN.

Au charbon
Il est évident que Belmadi 
n’opte pas pour la facilité pour 
redynamiser une sélection qui 
avait essuyé les désillusions 
depuis janvier 2022. Même 
pour lui, jouer des équipes 
pareilles n’est pas choisir la 
facilité. D’autant plus que 
certains détracteurs l’attendaient 

au tournant et guettent le 
moindre échec pour remettre en 
considération sa capacité à mener 
la sélection algérienne à retrouver 
un niveau de performance élevé.
Somme toute, on ne peut 
clairement pas reprocher à 
Belmadi de ne pas avoir envoyé 
ses joueurs au charbon où 
les avoir traités avec une sur-
délicatesse pour qu’ils reprennent 
du poil de la bête. Pour redevenir 
grands, les Fennecs passent des 
examens au fort coefficient. Et de 
bons résultats les mettraient sur la 
bonne voie pour la résurrection. 
C’est ce qu’on souhaite.

La Confédération africaine 
de football (CAF) 
vient de demander aux 

fédérations du continent dont 
la Fédération algérienne de 
football (FAF), d’envoyer la 
liste des joueurs concernés par 
la prochaine Coupe d’Afrique 
des nations, prévues en Côte 
d’Ivoire, l’année prochaine 
avant le 3 janvier prochain, date 
butoir.
Ainsi donc, le sélectionneur 
national, Djamel Belmadi 
devrait donc saisir l’occasion des 
deux prochains matchs, à savoir 

contre le Cap Vert le 12 octobre 
au stade du Chahid Hamlaoui de 
Constantine (20h00), et l’Egypte 
le 16 du même mois à Abu 
Dhabi aux Emirats Arabes Unis, 
pour faire un premier choix des 
joueurs avant les éliminatoires 
de la Coupe du Monde 2026 
qui débuteront en novembre 
et la CAN TotalEnergies – 
Côte d’Ivoire 2023, prévue en 
janvier 2024, pour avoir plus 
d’informations sur les joueurs 
en forme.
Et justement, au mois de 
novembre, et précisément entre 

le 13 et le 21 novembre 2023 
(1ère et 2e journées), les Verts 
ouvriront le bal avec la réception 
de la Somalie puis un voyage au 
Mozambique pour le compte 
des deux premières journées de 
leur groupe « G », où figurent 
également l’Ouganda, le 
Botswana et la Guinée.
Par la suite, il restera à Belmadi 
et son staff une douzaine de 
jours avant que la liste des Verts 
devant participer à la CAN 2023, 
reportée à 2024 en Côte d’Ivoire 
ne soit envoyée à la CAF.

Si le Stade Rennais a voulu 
temporiser l’affaire, il ne 
fait nulle doute qu’Amine 

Gouiri va bientôt renforcer 
l’attaque de l’Équipe Nationale. 
Pour autant, c’est son rôle qui 
aujourd’hui pose question.
Un problème de riche, enfin! 
Djamel Belmadi a coutume de 
rappeler à qui veut l’entendre 
que l’Algérie ne dispose pas d’un 
si grand réservoir de joueurs, 
contrairement à d’autres nations 
importantes du football mondial. 
En réalité, derrière son propos, 
c’est davantage une critique du 
niveau de formation qui est faite, 
notre pays étant évidemment une 
terre de football mais encore en 
retrait pour tout ce qui concerne le 
volet développement des jeunes.
Ainsi, et s’il y a eu une récente 
émergence de nombreux talents 
locaux (Atal, Bensebaïni, 
Zorgane, Kadri pour ne citer 
qu’eux), la possibilité de recourir 
à des binationaux, souvent 
réellement amoureux de la terre de 
leurs ancêtres, est une alternative 
intéressante pour la FAF et pour 
son sélectionneur. L’arrivée 
imminente d’Amine Gouiri, 
qui brille dans un championnat 
européen de premier plan, est 
ainsi attendue avec impatience.
Un joueur clairement décisif...

À sa sortie du centre de formation 
de l’Olympique Lyonnais, Amine 
Gouiri s’est vu, comme d’autres, 
attribuer l’étiquette de «Nouveau 
Karim Benzema». Sa qualité 
technique, forte, son intelligence 
de jeu, élevée, et sa très bonne 
capacité de finition en ont fait 
une star dès 2016 où, alors âgé 
de 16 ans, il évoluait avec la 
réserve de son club et multipliait 
les apparitions sur le banc des 
professionnels.
Si, depuis, tout n’a pas toujours 
été rose pour le natif de 
Bourgoin-Jallieu, son talent lui a 
malgré tout permis de rebondir, 
d’abord à Nice puis maintenant 
au Stade Rennais. À 23 ans, il 
entame ainsi sa 7ème saison chez 
les professionnels et son bilan 
statistique est particulièrement 
intéressant. On notera ainsi 
que depuis la saison 2020-
2021, qui est sa première saison 
réellement complète (plus de 30 
matchs joués à chaque fois), il 
a systématiquement marqué un 
minimum de 10 buts (12 puis 
10 avec Nice, 15 avec Rennes la 

saison passée) en championnat, 
tout en délivrant également de 
nombreuses passes décisives (7 
puis 9 à Nice, 4 à Rennes).
Sur la scène européenne 
également, son parcours 
interpelle. En Ligue Europa 
version 2020-2021, Gouiri 
marque 4 fois en 5 matchs (!), 
avant d’en inscrire 2 et de faire 
3 passes décisives lors de cette 
même C3 avec Rennes l’an passé. 
Un joueur très décisif, donc, et 
qui a également crevé l’écran au 
sein des différentes équipes de 
jeunes de la France puisqu’il aura 
marqué 48 fois en 74 sélections 
des U16 aux espoirs. Son très 
grand nombre de sélections en 
dit également long sur le talent 
que lui prêtaient les différents 
formateurs.

... mais pas un numéro 9 pur 
et dur

À la lecture de ces chiffres, on 
pourrait penser qu’Amine Gouiri 
est un vrai attaquant à l’ancienne, 
de ceux qui savent avant tout 
marquer dans une position axiale. 
Ce n’est pourtant pas exact. 
Dès ses premiers pas à Nice, 
Gouiri a sans cesse été bougé 
entre aile gauche et pointe de 
l’attaque. Il jouera 32 rencontres 
cette année là, dont 16 comme 
ailier gauche et 18 comme 

numéro 9, inscrivant la majorité 
de ses 12 buts comme ailier. 
La saison suivante, il occupera 
à nouveau les deux positions 
mais, point important, ne sera le 
numéro 9 que dans les moments 
où son équipe évoluera en 4-4-2, 
notamment pour le décharger de 
certaines tâches tout en lui ouvrant 
des espaces (qu’il affectionne par 
sa qualité de percussion élevée).
Bis repetita à Rennes. Quand son 
équipe joue en 4-3-3 (comme joue 
l’Équipe Nationale) ou en 5-4-1, 
ce qui arrive très régulièrement, 
Gouiri est ailier gauche. Quand 
elle aligne un 4-4-2, il retrouve 
la pointe de l’attaque aux côtés 
d’un avant centre davantage 
travailleur, comme Kalimuendo. 
Sa qualité technique lui permettra 
même d’être parfois ailier droit 
ou milieu offensif mais avec 
moins de succès.

Une polyvalence qui doit lui 
permettre de s’imposer

Ce bilan, Bruno Génésio, qui 
l’entraîne au Stade Rennais, 
semble en être conscient.Le début 
de saison a ainsi vu Gouiri jouer 
4 des 5 matchs de son équipe 
comme ailier. Il évoluera bien en 
tant qu’attaquant de pointe dans 
un 4-3-3 face au LOSC le week-
end dernier, notamment parce 
que les absents étaient nombreux, 

mais ce ne fut pas un franc succès. 
En sélection, il semble de 
plus en plus clair que Djamel 
Belmadi souhaite conserver son 
4-3-3, ayant éventuellement à 
l’idée d’en faire un 4-2-3-1 pour 
parvenir à faire jouer ensemble, 
au milieu, Chaïbi, Aouar et 
potentiellement Gouiri, Belaïli 
ou Benrahma sur l’aile gauche. 
En pointe de l’attaque, le duel 
Bounedjah - Slimani pourrait, 
à terme, prendre fin puisque les 
deux joueurs commencent à être 
âgés tout en évoluant dans des 
ligues mineures.
Gouiri a donc une double carte 
à jouer. S’il s’impose sur l’aile 
gauche, où Benrahma ne convainc 
pas, où Belaïli est toujours 
fantasque et où ni Chaïbi (qui ne 
fait qu’y dépanner) ni Amoura (qui 
est un super-sub) ne sont destinés 
à être titulaires, il aura de vraies 
chances de débuter la prochaine 
CAN comme titulaire. Dans l’axe 
de l’attaque, il devra prouver 
qu’il est capable d’occuper seul 
cette position puisqu’il semble 
assez improbable de revoir un 
4-4-2 aligné, celui-ci privant 
évidemment l’entraîneur de 
certaines solutions au milieu de 
terrain. Alors, Amine Gouiri, 9 ou 
ailier gauche?

DZfoot
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Ligue des Champions :
Le Borussia Dortmund crie au scandale face au PSG

Ligue des Champions :
L’AC Milan bute sur Newcastle, le RB Leipzig démarre 

par une victoire

Ligue des Champions asiatique :
La règle qui énerve déjà les stars engagées par l’Arabie saoudite

L’AC Milan a largement 
dominé un Newcastle 
totalement inoffensif. 

Mais il a gâché ses munitions 
offensives et démarre donc 
sa campagne de Ligue des 
Champions avec un 0-0 décevant.
Quoi de mieux qu’un AC 
Milan-Newcastle pour ouvrir la 
saison 2023-2024 de Ligue des 
Champions ? Déjà parce que cela 
opposait deux équipes présentes 
dans le groupe du Paris Saint-
Germain. Ensuite parce que cela 
promettait une opposition de 
style entre deux grands noms du 
football européen. Et enfin parce 
qu’entre un Newcastle mal parti 
en Premier League et un Milan 
fessé par le rival intériste le week-

end dernier, ce match revêtait une 
importance pour la confiance et la 
suite de la saison.
On constatait d’ailleurs assez vite 
que l’AC Milan avait été marqué 
par la claque reçue en Serie A, 
avec un début de match plutôt 
timoré. Jusqu’à une première 
double occasion, avec une frappe 
de Pobega repoussée par Pope 
puis une tête de Chukwueze 
qui trouvait encore le gardien 
anglais (13e). Puis c’est Krunic 
qui s’essayait de loin (18e). Ne 
manquait plus que Loftus-Cheek 
(20e) et tous les milieux milanais 
avaient tenté leur chance. Les 
Français se mettaient aussi en 
action, avec un débordement 
de Théo Hernandez pour une 

reprise de Giroud, à côté (32e). 
L’AC Milan dominait nettement 
un adversaire bien trop timoré et 
imprécis. Mais il lui manquait la 
finition, à l’image de Rafael Leão 
qui s’emmêlait les pinceaux face 
au gardien après un joli numéro 
dans la surface (33e).

Rafael Leão aurait pu tout 
changer

Au retour des vestiaires, Florenzi 
remplaçait le capitaine Calabria, 
et Milan gardait le contrôle 
de la rencontre. Newcastle 
restait inoffensif et terriblement 
décevant dans son expression 
collective. Mais il tenait bon 
la barre pour empêcher les 
Rossoneri de marquer. Et les 
hommes de Pioli se montraient de 

plus en plus pressés et de moins 
en moins inspirés. Rafael Leão 
vendangeait un nouveau ballon 
de but en ne cadrant pas sa tête 
(74e). Mike Maignan sortait sur 
blessure, donnant à ce match des 
allures de nouveau cauchemar…
Les deux équipes se quittaient 
donc sur ce score nul et vierge 
(0-0), mais c’est surtout Milan 

qui pourra regretter ce résultat 
au regard de l’investissement 
consenti sur le terrain. Dans ce 
groupe particulièrement relevé, 
débuter par un match nul à 
domicile n’est pas une bonne 
nouvelle. Dans l’autre match 
débuté à 18h45, le RB Leipzig se 
déplaçait en Suisse sur la pelouse 
des Young Boys de Berne. Après 
avoir ouvert la marque par le 
défenseur français Mohamed 
Simakan (3e), le club allemand se 
faisait rejoindre au score sur un 
but d’Elia (33e). Mais Schlager 
redonnait l’avantage aux siens 
(73e), puis Sesko parachevait le 
travail (90+2e). Score final 3-1 
pour le RB Leipzig, qui entame 
bien sa campagne européenne.

Cet été, les clubs saoudiens 
détenus par le fonds 
d’investissement 

souverain (PIF) ont réalisé un 
mercato XXL, en engageant 
plusieurs stars du football 
européens. Mais les recrues 
phares découvrent une règle qui 
obligent leur club à en laisser 
plusieurs sur le carreau en C1 
asiatique. De quoi les agacer.
Cet été, l’Arabie saoudite a 
frappé un grand coup. Désireux 
de braquer les projecteurs sur leur 
Saudi Pro League, les dirigeants 
saoudiens ont réussi leur mission. 
Après avoir recruté Cristiano 
Ronaldo en janvier dernier, ils 
ont réussi à attirer d’autres stars 
mondiales telles que Karim 
Benzema, Neymar, Riyad 
Mahrez, N’Golo Kanté, Sergej 
Milinkovic-Savic ou encore 

Kalidou Koulibaly. Ces joueurs 
ont clairement accepté de quitter 
le football européen pour céder 
aux salaires démesurés proposés 
notamment par les 4 gros clubs 
(Al-Hilal, Al-Ittihad, Al-Ahli et 
Al-Nassr) détenus par le fonds 
d’investissement souverain, le 
PIF.
Depuis, les médias suivent 
logiquement leurs premiers pas 
dans leur nouvel environnement 
et le moins que l’on puisse 
dire, c’est que les surprises sont 
nombreuses, car certaines de 
ces stars déchantent (et pas à 

cause du niveau du championnat 
local). Du côté d’Al-Ittihad, le 
cas de Jota a beaucoup fait parler. 
Recruté pour 30 M€, l’ailier 
portugais ne figure déjà plus 
dans les plans de son nouveau 
club, moins de deux mois après 
avoir rallié l’Arabie saoudite. 
À l’heure où le règlement de la 
SPL n’autorise que huit jours 
étrangers, Jota a déjà dû céder 
sa place au dernier arrivé Luiz 
Felipe. Et depuis peu, ces niveaux 
arrivants ont découvert la Ligue 
des Champions asiatique. Une 
compétition dont le règlement fait 
déjà jaser.
Toutes les stars ne peuvent pas 
jouer ensemble en C1 asiatique
L’article 27.1 indique en effet que 
« chaque club participant ne peut 
sélectionner qu’un maximum 
de six (6) joueurs participants 

étrangers dans la liste de sélection 
des joueurs » et que « si plus 
de cinq (5) joueurs étrangers 
participants sont sélectionnés 
dans la liste de sélection des 
joueurs, au moins un (1) de ces 
joueurs étrangers participants 
étrangers doit avoir la nationalité 
d’une association membre (de 
l’AFC), ndlr ». Autrement dit, 
les clubs saoudiens peuvent 
enregistrer le nombre de joueurs 
étrangers qu’ils veulent pour la 
C1 de l’AFC (la confédération 
asiatique), mais ils ne peuvent 
qu’en sélectionner cinq pour 
les matches (et donc six, si la 
deuxième nationalité de l’un 
d’entre eux fait partie des pays 
membres de l’AFC). C’est là que 
ça se gâte.
Du côté d’Al-Nassr, c’est l’ancien 
Lensois Seko Fofana qui a été 

mis de côté pour le match contre 
Persepolis (2-0). À Al-Hilal, Jorge 
Jesus a dû trancher dans le vif. 
À l’occasion du match face aux 
Ouzbeks de Navbahor Namangan 
(1-1), les cinq joueurs étrangers 
choisis par l’entraîneur portugais 
ont été Neymar (qui a vécu une 
mauvaise soirée), Malcom, 
Michael, Aleksandar Mitrovic 
et Ruben Neves. Conséquence : 
plusieurs titulaires en puissance 
tels que Yassine Bounou, Kalidou 
Koulibaly ou encore Sergej 
Milinkovic-Savic ont été laissés 
à quai. Une décision qui n’est 
pas bien passée chez plusieurs 
de ces stars selon AS. Comment 
Jorge Jesus arrivera-t-il à gérer 
cette situation d’ici la fin de la 
compétition ? La question mérite 
d’être posée (et pas que pour Al-
Hilal). Affaire à suivre.

Mardi soir, le Borussia 
Dortmund s’est incliné 
2 à 0 face au PSG en 

Ligue des Champions. Après 
la rencontre, les Allemands ont 
poussé un coup de gueule.
Le Paris Saint-Germain a lancé sa 
campagne européenne hier soir. 
Et pour cette première en Ligue 
des champions, les pensionnaires 
du Parc des Princes accueillaient 
le Borussia Dortmund. Un 
adversaire sérieux. Mais cela n’a 
pas empêché les pensionnaires 
du Parc des Princes de s’imposer 
devant leur public. En effet, 
ils ont remporté le match 2 à 0 
grâce à des réalisations de Kylian 
Mbappé (sur pénalty à la 49e) et 
Achraf Hakimi (58e). D’ailleurs, 

l’ouverture du score parisienne 
fait polémique en Allemagne.
En effet, la presse allemande 
n’est pas persuadée qu’il y avait 
pénalty suite à la reprise de KM7 
contrée par le bras de Niklas Süle 
à la 47e minute. Mais l’arbitre 

a décidé de désigner le point de 
pénalty. Kicker parle ce mercredi 
d’un «pénalty controversé». Du 
côté du Borussia Dortmund, ce 
fait de jeu fait également jaser. 
Après la rencontre, le directeur 
sportif Sebastian Kehl s’est lâché 

face aux journalistes.
Le BVB l’a mauvaise

«Bien sûr, le bras (de Süle) est 
juste un peu écarté, mais que doit-
il faire ? Je veux dire, c’est presque 
un bras de soutien à ce moment-là 
et Niklas tombe au sol. Je pense 
que dans un match comme celui-
ci, dans une situation comme 
celle-ci, il (l’arbitre) devrait au 
moins y jeter un œil. Vous avez 
la possibilité de le faire. Pourquoi 
tu ne fais pas ça, pourquoi il 
a été si ferme à ce sujet, je ne 
sais pas. Dans l’ensemble, il y a 
eu peu d’occasions de discuter 
avec l’arbitre lors du match 
d’aujourd’hui, mais ce n’était pas 
le problème.» Marius Wolf, très 
remonté, est d’accord avec lui.

«L’arbitre s’est montré très 
arrogant sur le terrain. Il ne laissait 
personne lui parler, même si les 
gens lui parlaient très calmement. 
Cela m’énerve un peu. Si vous 
traitez quelqu’un avec respect, 
vous vous attendez à ce qu’il fasse 
de même» Edin Terzic, lui, n’a pas 
voulu polémiquer en conférence 
de presse. «Marquinhos a aussi 
pris le ballon sur son bras. Avec 
la main, c’est toujours compliqué, 
il n’y a pas de règle trop claire. 
Le PSG va dire que c’était main 
et nous que ce n’est pas le cas. 
Mais à la fin, c’est surtout qu’on 
n’a pas été assez agressifs dans le 
jeu.» Le BVB devra faire mieux 
pour espérer survivre dans cette 
compétition.
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CLIMAT :
À New York, le sommet des pays premiers de la 

classe contre le réchauffement

Le secrétaire général e secrétaire général 
de l’ONU, António de l’ONU, António 
Guterres, réunit, ce Guterres, réunit, ce 

mercredi 20 septembre à mercredi 20 septembre à 
New York, en marge de New York, en marge de 
l’Assemblée générale annuelle l’Assemblée générale annuelle 
des Nations unies, les pays les des Nations unies, les pays les 
plus ambitieux dans la lutte plus ambitieux dans la lutte 
contre le réchauffement pour contre le réchauffement pour 
un sommet visant à combler un sommet visant à combler 
le fossé immense entre la le fossé immense entre la 
gravité de la crise climatique et gravité de la crise climatique et 
l’ampleur limitée des politiques l’ampleur limitée des politiques 
des gouvernements. Cette des gouvernements. Cette 
réunion, qui rassemblera des réunion, qui rassemblera des 
représentants des Etats mais représentants des Etats mais 
aussi des chefs d’entreprise, aussi des chefs d’entreprise, 
pourrait être le rendez-vous pourrait être le rendez-vous 
climatique le plus important climatique le plus important 
aux Etats-Unis depuis 2019, aux Etats-Unis depuis 2019, 
lorsque la militante suédoise lorsque la militante suédoise 
Greta Thunberg avait lancé Greta Thunberg avait lancé 
aux dirigeants mondiaux son aux dirigeants mondiaux son 
fameux «How dare you ?» fameux «How dare you ?» 
(«Comment osez-vous ?»)(«Comment osez-vous ?»)
Malgré la multiplication et Malgré la multiplication et 
l’ intensification des événements l’intensification des événements 
météorologiques extrêmes, météorologiques extrêmes, 
les émissions de gaz à effet les émissions de gaz à effet 
de serre responsables du de serre responsables du 
réchauffement continuent à réchauffement continuent à 
augmenter et le secteur des augmenter et le secteur des 
énergies fossiles engrange énergies fossiles engrange 

des bénéfices records. Alors des bénéfices records. Alors 
Guterres, le nouveau héraut de Guterres, le nouveau héraut de 
la cause climatique, a convoqué la cause climatique, a convoqué 
ce raout «du bon sens», au cours ce raout «du bon sens», au cours 
duquel les dirigeants invités duquel les dirigeants invités 
doivent annoncer des actions doivent annoncer des actions 
spécifiques pour atteindre leurs spécifiques pour atteindre leurs 
engagements pris dans le cadre engagements pris dans le cadre 
de l’accord de Paris de 2015.de l’accord de Paris de 2015.
Un ticket d’entrée élevéUn ticket d’entrée élevé
Mais le ticket d’entrée est élevé. Mais le ticket d’entrée est élevé. 
Le secrétaire général a été très Le secrétaire général a été très 
clair, seuls les plus ambitieux clair, seuls les plus ambitieux 
notamment en matière notamment en matière 
d’objectifs de neutralité carbone, d’objectifs de neutralité carbone, 
«les acteurs susceptibles de «les acteurs susceptibles de 
faire bouger les lignes», auront faire bouger les lignes», auront 
le droit de s’y exprimer. «Il le droit de s’y exprimer. «Il 
n’y aura aucune place pour les n’y aura aucune place pour les 
reculades, le greenwashing, reculades, le greenwashing, 
l’esquive des responsabilités ou l’esquive des responsabilités ou 
un remballage d’annonces des un remballage d’annonces des 
années précédentes», avait-il années précédentes», avait-il 
mis en garde en annonçant cette mis en garde en annonçant cette 
réunion fin décembre.réunion fin décembre.
Après avoir reçu plus d’une Après avoir reçu plus d’une 
centaine de réponses de pays centaine de réponses de pays 
justifiant de leur action, l’ONU justifiant de leur action, l’ONU 
a finalement publié, mardi soir, a finalement publié, mardi soir, 
la liste des heureux élus. Elle la liste des heureux élus. Elle 
comporte quelques absents de comporte quelques absents de 
marque, dont les deux plus gros marque, dont les deux plus gros 
émetteurs de gaz à effet de serre émetteurs de gaz à effet de serre 

: les Etats-Unis, alors que le : les Etats-Unis, alors que le 
président Joe Biden sera encore président Joe Biden sera encore 
à New York où il participe à à New York où il participe à 
l’Assemblée générale annuelle l’Assemblée générale annuelle 
des Nations unies, la Chine, des Nations unies, la Chine, 
dont le président n’a pas fait dont le président n’a pas fait 
le déplacement, ou encore les le déplacement, ou encore les 
Emirats arabes unis, pourtant Emirats arabes unis, pourtant 
pays hôte de la prochaine COP pays hôte de la prochaine COP 
en décembre. Le Royaume-en décembre. Le Royaume-
Uni n’est pas non plus prévu Uni n’est pas non plus prévu 
au programme, alors que son au programme, alors que son 
Premier ministre, Rishi Sunak, Premier ministre, Rishi Sunak, 
semble, à demi-mot, revenir semble, à demi-mot, revenir 
sur l’objectif d’atteindre la sur l’objectif d’atteindre la 
neutralité carbone d’ ici 2050.neutralité carbone d’ici 2050.
L’Union européenne exposera, L’Union européenne exposera, 
elle, ses plans d’action sur le elle, ses plans d’action sur le 
climat, tout comme le Brésil, le climat, tout comme le Brésil, le 
Canada, ou l’Afrique du Sud. Canada, ou l’Afrique du Sud. 
Ainsi que la France, dont le Ainsi que la France, dont le 
président Emmanuel Macron président Emmanuel Macron 
n’est pourtant pas à New York, n’est pourtant pas à New York, 
et de nombreux pays déjà et de nombreux pays déjà 
victimes des conséquences victimes des conséquences 
du réchauffement, comme la du réchauffement, comme la 
Barbade, Samoa ou Tuvalu. Barbade, Samoa ou Tuvalu. 
Des acteurs institutionnels non Des acteurs institutionnels non 
étatiques, comme le gouverneur étatiques, comme le gouverneur 
de Californie, le maire de de Californie, le maire de 
Londres, le Fonds monétaire Londres, le Fonds monétaire 
international ou la Banque international ou la Banque 
mondiale ont aussi été conviés.mondiale ont aussi été conviés.

La colère monteLa colère monte
Alors que la colère monte Alors que la colère monte 
parmi les militants pour le parmi les militants pour le 
climat, en particulier les jeunes, climat, en particulier les jeunes, 
qui, le week-end dernier, qui, le week-end dernier, 
sont à nouveau descendus sont à nouveau descendus 
par milliers dans les rues de par milliers dans les rues de 
New York lors d’une marche New York lors d’une marche 
contre les énergies fossiles, les contre les énergies fossiles, les 
observateurs attendent avec observateurs attendent avec 
impatience de voir ce que impatience de voir ce que 
diront ce mercredi notamment diront ce mercredi notamment 
les dirigeants du Canada et les dirigeants du Canada et 
de l’Union européenne sur de l’Union européenne sur 
leurs propres ambitions mais leurs propres ambitions mais 
aussi sur leurs engagements aussi sur leurs engagements 
financiers pour aider les pays financiers pour aider les pays 

les plus vulnérables à faire face les plus vulnérables à faire face 
au réchauffement dont ils sont au réchauffement dont ils sont 
le moins responsables.le moins responsables.
L’échec des pays riches à L’échec des pays riches à 
respecter leurs promesses d’aide respecter leurs promesses d’aide 
aux pays en développement aux pays en développement 
est un point particulièrement est un point particulièrement 
sensible des négociations sensible des négociations 
climatiques internationales. Une climatiques internationales. Une 
controverse qui sera sans aucun controverse qui sera sans aucun 
doute à nouveau au menu de la doute à nouveau au menu de la 
COP28 dans quelques semaines. COP28 dans quelques semaines. 
Au titre des bonnes nouvelles, Au titre des bonnes nouvelles, 
la Colombie, qui participera la Colombie, qui participera 
au sommet, et le Panama, a au sommet, et le Panama, a 
rejoint mardi l’alliance des pays rejoint mardi l’alliance des pays 
s’engageant à sortir du charbon.s’engageant à sortir du charbon.
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Intel portera bien ses pilotes Wi-Fi 7 sur Windows 10

Enfin ! WhatsApp arrive bientôt sur iPad !

Assassin’s Creed Mirage 

 ce qu’il va vous falloir comme matériel pour jouer sur PC

À quelques semaines de 
la sortie d’Assassin’s 
Creed Mirage prévue le 

5 octobre prochain sur consoles 
et PC, Ubisoft dévoile le maté-
riel qu’il sera bon de posséder 
pour profiter au mieux, clavier et 
souris en main.
Il est venu le temps pour Assas-
sins’s Creed Mirage du passage 
quasi obligé des jeux AAA de-
puis des années : les specs PC. 
Ubisoft vient en effet de publier 
un tableau et une vidéo regrou-
pant à la fois les spécificités 
techniques de cette mouture, 
mais aussi les composants qu’il 
sera bon d’avoir dans votre ma-
chine pour pouvoir en profiter 

dans des conditions allant de « 
Minimum » à « Ultra ». Le tout 
pour compléter la tenue de rigu-
eur pour jouer à ce jeu.
Quelques trous dans des spé-

cificités sinon solides
Tout d’abord, on regrettera 
immédiatement l’absence des 
technologies bien pratiques pour 
améliorer les performances par 
upscaling que sont le DLSS de 
NVIDIA et le FSR d’AMD. Le 
XeSS, en revanche, est là pour 
les possesseurs de produits Intel 
récents. Peut-être que les autres 
arriveront par la suite.
Heureusement, le jeu développé 
par Ubisoft Bordeaux semble 
sur le papier assez raisonnable. 

Et ce, même si le développeur 
fait totalement abstraction des 
disques durs (40 Go d’espace sur 
un SSD propulsé par Windows 
10/11 seront nécessaires) et que 
l’objectif affiché est d’atteindre 
« seulement » 60 images par 
seconde.
Pour jouer en 4K, il faudra tout 
de même être équipé d›un GPU 
solide, au moins d›une Geforce 
RTX 3080 de chez NVIDIA 
ou d›une Radeon RX 6900 XT 
de chez AMD. 16 Go de RAM 
semblent également adéquats, de 
même que des CPU avec déno-
minations en 5 (Core i5-11600K 
ou Ryzen 5 5600X). Des généra-
tions de GPU précédentes et des 

CPU plus raisonnables semblent 
cependant suffire pour jouer en 
1440p ou en 1080p, toujours à 
60 (ou 30) FPS.
Compatible HDR, widescreen, 

frame rate illimité et nécessitant 

DirectX 12, le jeu a également le 

bon goût de proposer un outil de 

benchmark intégré.

Le service de messagerie le plus 
populaire au monde reste au 
cœur des projets de Meta, qui le 
rend de plus en plus accessible 
en dehors des smartphones.
Certains seront surpris d’ap-
prendre que WhatsApp n’a ja-
mais été disponible sur iPad. En 
effet, le géant américain des ré-
seaux sociaux n’a pas l’habitude 
de rendre ses services accessibles 
sur la tablette d’Apple.
Ainsi, hormis Messenger, qui 
dispose d’une application dé-
cente, Instagram et Threads 
n’ont jamais mis les pieds sur 
iPadOS, et Facebook ne propose 
qu’une version zoomée de ce que 
l’on trouve sur iPhone. Il semble 
donc que le service de messa-
gerie préféré du monde entier 

bénéficie d’un traitement un peu 
spécial.

Comme à la maison, mais avec 

plus d’espace

Depuis quelque temps, What-

sApp subit une multitude de 

transformations qui se dévoilent 
petit à petit à une poignée de pri-
vilégiés. Entre une refonte gra-
phique, de nouvelles fonction-
nalités pour les applications de 
bureau et l’interopérabilité avec 
d’autres services de messagerie, 
on pourrait presque dire que cer-
tains risquent d’y perdre leurs 
repères.
Ici, la version bêta 23.19.1.71 
inclut une nouvelle mouture pour 
iPad. Remarquée par WABe-
taInfo, elle semble fonctionner 
comme sur les autres plateformes 
et intègre les mêmes fonctionna-
lités. En fait, l’application est 
très semblable à ce qui est pro-
posé sur iOS. Si ce n’est qu’il 
est possible d’avoir la liste des 
conversations toujours visible à 

gauche de l’écran, puisque l’es-
pace disponible est plus grand, et 
souvent orienté à la verticale.
Si Meta semble accorder beau-
coup plus d’attention à What-
sApp qu’au reste de ses appli-
cations, ce n’est pas sans raison. 
Le service est de plus en plus au 
cœur de l’écosystème de l’entre-
prise, qui souhaiterait visible-
ment en faire un nouveau réseau 
social à part entière, ou du moins 
une plateforme de communi-
cation et de partage de premier 
ordre. Ce ne serait pas étonnant, 
car le service de messagerie 
contribue déjà énormément à 
l’immense domination du géant 
américain sur son secteur, et ce 
dernier aurait tout à gagner à le 
développer davantage.

Que les (nombreux) utilisateurs 
de Windows 10 se rassurent : le 
Wi-Fi 7 devrait finalement être 
pris en charge.
En août dernier, un document In-
tel laissait suggérer que Windows 
10 ne serait pas compatible avec 
la norme Wi-Fi 7, dont le déploie-
ment est attendu pour l’année 
2024. Pour rappel, celle-ci offrira 
des débits de données jusqu’à 2,4 
fois plus rapides que le Wi-Fi 6E, 
pouvant ainsi atteindre les 46,1 
Gbits/s.
Sur Windows 10, le Wi-Fi 7 sera 
finalement de la partie
Nouvelle preuve qu’il ne faut pas 
toujours croire ce que l’on voit, y 
compris lorsque cela semble offi-
ciel. Alors que tout portait à croire 
que Microsoft et Intel allaient 
restreindre la prise en charge du 

Wi-Fi 7 à Windows 11, il n’en est 
rien ! Cette fois, le géant améri-
cain spécialisé dans la fabrication 
de processeurs vient tout juste de 
confirmer que la nouvelle norme 
Wi-Fi serait également suppor-
tée par Windows 10. Si aucune 
déclaration n’a pour le moment 
été prononcée à ce sujet par Intel, 
la société a néanmoins répertorié 
deux modules Wi-Fi 7 sur son site 
web, le Intel Wi-Fi 7 BE200 et le 
Wi-Fi 7 BE202. Dans la liste des 
OS supportés par ces derniers, 
nous pouvons bel et bien voir ap-
paraître ce cher Windows 10.
Voilà donc une excellente nou-
velle pour celles et ceux qui 
redoutaient de ne pas pouvoir 
bénéficier de la meilleure bande 
passante sur la précédente ver-
sion du système d’exploitation. 

Nous vous rappelons d’ailleurs 
que Microsoft nous donne ren-
dez-vous dès demain (ce jeu-
di 21 septembre, donc) pour 
suivre l’événement consacré à 
la gamme Surface. L’occasion, 
qui plus est, de découvrir les 
nouvelles innovations technolo-

giques proposées par la firme de 
Redmond en matière d’intelli-
gence artificielle.
Groupes d›ancrage efficaces
Windows 11 de Microsoft est 
un système d›exploitation conçu 
pour améliorer l›expérience 
utilisateur sur plusieurs fronts. 

Avec une interface utilisateur 
repensée, des widgets personna-
lisables, des Snap Layouts inno-
vants et une intégration poussée 
de Microsoft Teams, chaque 
fonctionnalité de Windows 11 a 
été pensée pour l›utilisateur. Ce 
système d›exploitation introduit 
également de nouvelles fonc-
tionnalités et améliorations qui 
optimisent l›utilisation de votre 
appareil, rendant votre expé-
rience informatique à la fois plus 
efficace et agréable. Que vous 
soyez un professionnel en quête 
de productivité accrue, un créa-
teur désireux d›exprimer votre 
créativité, ou simplement un uti-
lisateur cherchant à maximiser 
les performances de votre ordi-
nateur, Windows 11 a quelque 
chose à offrir à chacun.
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Douleurs, constipation 
ou diarrhée ? 
Une colopathie 

fonctionnelle, appelée aussi 
syndrome du côlon irritable 
ou syndrome de l’intestin 
irritable (SII) est gênante au 
quotidien, d’autant que les 
médicaments ne soulagent que 
momentanément. Le remède se 
trouve dans l’assiette : moins 
de facteurs agressifs, plus de 
facteurs protecteurs. Focus 
sur l’alimentation à adopter 
en cas d’intestin irritable.
Publié par Caroline Henry  
| Mis à jour le 8 sept. 
2023 par Mathilde Pujol
En collaboration avec Dre Martine 
Cotinat (Gastro-entérologue)
Le syndrome de l’intestin 
irritable ou SII (aussi appelé 
colopathie fonctionnelle), est 
un trouble du fonctionnement 
de l’intestin sans gravité mais 
qui peut affecter la qualité de 
vie de la personne. Il toucherait 
5 à 10 % de la population 
française, rapporte un article du 
Conseil National Professionnel 
d’Hépato-Gastroentérologie 
(CNPHGE) (source 1).
Le médecin peut prescrire 
des médicaments afin de 
soulager l’inconfort digestif, 
mais ce sont les conseils 
hygiénodiététiques et de mode 
de vie qui permettent de limiter 
au maximum les symptômes. 

Côlon irritable : comment 
le soigner et le soulager avec 

l’alimentation
« Chaque situation personnelle 
est différente, mais la majorité 
des personnes font un lien 
entre leurs symptômes de 
syndrome de l’intestin irritable 
et l’alimentation », indique 
l’Assurance maladie (source 2).
« Analysez votre situation et 
notez les aliments qui font 
apparaître les symptômes 
(douleurs abdominales, 
flatulences, ballonnement…) ou 
les majorent. Si vous excluez 
de votre alimentation certains 
aliments, ne poursuivez pas ce 
régime s’il n’est pas efficace 
d’emblée ou s’il perd son 
efficacité au bout de 2 mois. 
Ne cumulez pas plusieurs 
régimes ou ne faites pas de 
régime trop restrictif car vous 
pourriez souffrir de carences 
nutritionnelles et vitaminiques », 
conseille l’Assurance maladie.
Vous pouvez demander conseil 
à votre médecin qui vous 
adressera à un.e diététicien.n.e.

D’une façon générale, 
certaines recommandations ont 
montré une efficacité dans le 
syndrome du côlon irritable.

Côlon irritable : quels 
aliments sont bons pour 

calmer les intestins ?
Je privilégie les 
aliments riches en fibres
« Mangez des fibres en quantité 
normale (surtout si vous 
êtes constipé) et répartissez-
les sur la journée (évitez 
un apport excessif de fibres 
alimentaires qui majorent le 
ballonnement) », recommande 
l’Assurance maladie.
Je mets au menu des 
légumes crus ou cuits
Les légumes crus ou cuits 
regorgent de fibres, vitamines 
et minéraux qui améliorent le 
transit et nourrissent la flore 
intestinale bienfaitrice. Si l’on 
en consomme peu, on augmente 
progressivement les quantités 
et on privilégie souvent le 
cuit – sauf les légumes de la 
famille des choux – au cru.
Je préfère les céréales sans gluten
« Une alimentation pauvre 
en gluten peut améliorer 
les personnes présentant 
une diarrhée chronique », 
indique l’Assurance maladie. 
De manière générale, une 
colopathie peut être favorisée 
par une intolérance au gluten 
(sans pour autant souffrir de la 
maladie cœliaque), une protéine 
présente essentiellement dans 
le blé. Aux pâtes, pain et 
autres produits à base de farine 
ordinaire, on préfère quinoa, 
riz complet, sarrasin… qui 
apportent des glucides lentement 
assimilés, des vitamines et des 
minéraux et, surtout, des fibres 
bienfaisantes pour le transit.
Je troque au moins une fois sur 
deux la viande contre du poisson
En cas de syndrome du côlon 
irritable, on préfère les sources 

de protéines peu grasses : 
volailles sans la peau, poissons 
blancs, œufs… Mais on peut 
aussi privilégier les petits 
poissons gras comme la sardine 
et le maquereau. Riches en acides 
gras oméga-3 aux vertus anti-
inflammatoires, ils se prêtent 
plus que les produits carnés à des 
cuissons digestes et dépourvues 
de toxicité (vapeur, étouffée…).
J’adopte le curcuma
Puissant anti-inflammatoire, on 
consomme au moins 1 cuillerée 
à café par jour de curcuma diluée 
dans de l’huile pour augmenter sa 
disponibilité ou bien frais, râpé, 
que l’on ajoute en fin de cuisson.

On évite de mettre au menu 
des aliments riches en 

FODMAPs
« Les aliments producteurs de 
gaz (pois, haricots secs, brocolis, 
chou, oignons, son) sont à 
consommer en petite quantité », 
conseille l’Assurance maladie.
On limite aussi la consommation 
d’aliments riches en 
FODMAPs responsables 
d’une fermentation intestinale.
Les principaux aliments 
riches en FODMAPs sont :
•	 « Les aliments riches 
en lactose (sucre présent 
dans le lait et les yaourts) ;
•	 Certaines céréales 
comme le blé (pâtes, pain, 
semoule…), l’orge et le seigle ;
•	 Certains légumes 
comme les asperges, 
choux, brocolis, poireaux, 
artichaut, oignon, ail, 
champignons, légumineuses, 
lentilles, pois chiches, 
échalote, betterave, fenouil ;
•	 Certains fruits comme 
pomme, poire, cerise, nectarine, 
pêche, prune, pastèque, mangue, 
mûres, fruits secs ou oléagineux 
(noix, amandes, pistaches…) ;
•	 Les sucres de table, 
le miel, le sirop d’érable ;
•	 Tous les édulcorants 

de synthèse, les polyols ;
•	 Les chewing-
gums et sucreries ;
•	 Les plats industriels ».

Syndrome de l’intestin 
irritable (SII) : les conseils 

diététiques
Je bois 1,5 litre 
d’eau dans la journée
Lors des repas et en dehors, 
buvez 1 à 1,5 litre d’eau chaque 
jour pour bien vous hydrater. 
Essayez de répartir votre 
consommation d’eau tout au long 
de la journée et évitez de boire 
plus d’un verre d’eau à la fois.
Je fais tremper les légumineuses
Riches en fibres, vitamines 
et minéraux, lentilles, pois 
cassés, pois chiches et haricots 
secs sont bénéfiques à la 
sphère digestive. À condition, 
avant de les cuire, de les faire 
tremper une nuit ou, mieux, 
de les faire germer 2 à 5 jours 
dans une eau peu minéralisée 
pour faciliter la digestion des 
substances à l’origine de gaz.
Je croque les fruits 
en dehors des repas
Cela permet de profiter de leurs 
bienfaits nutritionnels en évitant 
les fermentations responsables 
de gaz. On se limite à deux, 
trois fruits par jour, juste mûrs.
Je privilégie les cuissons douces
Fritures, barbecues et cuissons 
à haute température produisent 
des composés toxiques. On 
préfère l’étouffée et le wok, et 
surtout la vapeur, en ajoutant 
après la cuisson des épices, 
des aromates et des huiles 
anti-inflammatoires (riches en 
oméga-3 : colza, noix, lin…).
Je fractionne mes repas
Prenez vos repas à des 
horaires réguliers et faites 3 
repas par jour sans en sauter.
Je mâche longuement
La digestion commence en 
bouche ! On pose régulièrement 
ses couverts et on mastique bien 
de façon à broyer les aliments 
et à les imbiber de salive. 
Prendre son temps permet 
aussi d’être rassasié.e plus 
rapidement, donc d’absorber 
de moins grandes quantités de 
nourriture. « À chaque repas, 
mangez ni trop ni trop peu de 
façon à éviter la sensation de 
‘trop-plein après le repas’ ou au 
contraire la sensation de faim 
entre deux repas », conseille 
également l’Assurance maladie.

Colopathie fonctionnelle : 
quels sont les autres aliments 

à éviter ?

Je réduis les aliments gras
Une amélioration peut être 
obtenue en évitant les repas 
trop gras et les privilégiant les 
produits pauvres en matière 
grasse. On réduit donc la 
consommation d’aliments gras 
: crème, beurre, viandes et 
fromages gras, sauces, frites, 
pâtisseries, biscuits, chips…
Je limite le café
Le café est un agresseur à éviter 
– voire à supprimer – en cas de 
diarrhée ou de selles molles. 
Pour arrêter, on diminue sa 
consommation d’une tasse 
par jour et on le remplace par 
de la chicorée, du succédané 
de café, une infusion de 
rooibos ou du Digestion yogi 
tea (disponibles en magasins 
diététiques). Limitez aussi les 
boissons gazeuses et l’alcool.
Je diminue le fructose et le lactose
En fonction des symptômes, 
« diminuez sans l’exclure le 
lactose (sucre présent dans le 
lait, les yaourts) et le fructose 
(sucre contenu dans le miel, les 
pommes, poires, dattes, oranges) 
», indique l’Assurance maladie.
Je teste même l’arrêt des laitages
Le lactose et les protéines du 
lait présents dans les produits 
laitiers peuvent en effet être mal 
tolérés. Pour le savoir, on troque 
le lait et ses dérivés (yaourts, 
fromage…) contre des jus 
végétaux (riz, yaourt de soja…) 
enrichis en calcium. Si cela 
s’améliore, on les réintroduit 
progressivement et en petites 
quantités, en favorisant brebis 
et chèvre. Retrouvez ici nos 
recettes spécialement élaborées 
pour les personnes souffrant 
de colopathie fonctionnelle.
L’activité physique, une 
aide complémentaire
L’activité physique possède de 
nombreux bénéfices pour la 
santé, et peut aider à soulager 
ou atténuer naturellement 
les symptômes du côlon 
irritable. « Elle comprend 
tous les mouvements de la vie 
quotidienne, ceux effectués 
au travail et lors des loisirs », 
indique l’Assurance maladie : 
marcher, jardiner, bricoler, jouer 
avec les enfants… et, bien sûr, 
faire du sport. « Des exercices 
de relaxation, la sophrologie, 
le yoga, etc. peuvent, dans 
certains cas, être bénéfiques ».

Quels sont les aliments à privilégier et à éviter 
en cas de côlon irritable ?
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C’est l’ennemi numéro 
un de cette plante 
potagère : la teigne du 

poireau ou ver du poireau. Cette 
larve peut être extrêmement 
dévastatrice si le problème n’est 
pas pris au sérieux à temps. Il 
existe heureusement quelques 
solutions en amont et même 
après l’infestation pour éviter 
que votre récolte de poireaux ne 
soit détruite.
C’est un petit papillon de 16 à 
18 mm nommé Acrolepiopsis 
assectella et a priori inoffensif. 
Comme souvent au potager, ce 
n’est pas l’insecte adulte qui est 
problématique, mais sa larve. Elle 
se développe dans les feuilles, 
les tiges ou les bulbes du poireau 
et creuse pour s’enfoncer au fond 
du légume, jusqu’à l’assécher. 
Au potager, ce lépidoptère s’en 
prend surtout aux alliums, c’est-
à-dire aux poireaux, mais aussi à 
l’ail, à l’échalote, à l’oignon, à 
la ciboulette et à quelques autres 
plantes à bulbe. 
Comment reconnaître la teigne 
du poireau ?
La teigne du poireau est souvent 
confondue avec la mouche 
mineuse du poireau, il est donc 
important de l’identifier en 
amont. Adulte, l’Acrolepiopsis 
assectella est un papillon au 
corps brun. La femelle vit un 
mois et demi et pond une centaine 
d’œufs. La période de ponte peut 
s’étendre du printemps (quand 

la température dépasse 12°C) au 
début de l’automne. Sur ce laps 
de temps, trois générations de 
papillons peuvent se succéder, 
la deuxième et la troisième sont 
généralement plus féroces que 
la première. Au stade larvaire, la 
chenille est jaune ou vert clair, 
avec des points noirs sur le corps 
et une tête orangée. 
On peut parfois identifier sa 
présence à l’œil nu lorsqu’elle se 
balade sur le poireau, mais aussi 
constater des dégâts physiques : 
des trous au niveau du feuillage 
qui s’étendent et donnent 
l’impression que le poireau est 
lacéré
des feuilles qui jaunissent et 
s’étiolent
des taches blanches visibles, qui 
sont en fait les cocons des larves. 
À terme, le poireau finit par être 
complètement dévoré en son 
cœur et se dessécher, mais à ce 
stade il est alors trop tard. 
Comment s’en débarrasser ?
Comme souvent au potager, il 
vaut mieux prévenir que guérir. 
La rotation des cultures limite les 
risques d’infestation. 
Selon le même principe, il vaut 
mieux planter quelques poireaux 
au milieu d’autres légumes, 
plutôt que des rangées en 
monoculture. 
Dès le début du printemps, 
installez un voile anti-insectes 
en l’enfonçant légèrement dans 
la terre. 

Vous pouvez en prévention 
pulvériser du purin de tomates, 
de rhubarbe ou d’absinthe, mais 
évitez le purin d’orties que la 
teigne du poireau affectionne. 
Dernière option préventive : 
placer des pièges à phéromones 
qui vont attirer et coincer les 
mâles et limiter la reproduction 
de l’Acrolepiopsis assectella. 
Si vous voyez des chenilles, 
essayez de traiter avant qu’elles 
n’atteignent le centre de la plante. 
Une fois l’infestation constatée, 
voici ce que vous pouvez mettre 
en place : 
Retirez toutes les parties 
infestées, les feuilles abîmées, 
coupez au maximum et écrasez 
les larves visibles.

Utilisez le Bacillus 
Thuringiensis, une bactérie 
utilisée en agriculture biologique 
qui se révèle très efficace contre 
la teigne du poireau ainsi que 
de nombreux autres insectes 
ravageurs des cultures comme 
la pyrale du bois ou la piéride 
du chou. Elle est vendue dans 
le commerce. Ce remède ne 
fonctionnera que si les vers n’ont 
pas encore atteint le coeur du 
poireau. 
Est-ce que le bicarbonate 
de soude et le vinaigre sont 
efficaces?
Ces deux astuces sont souvent 
citées comme remèdes de grand-
mère. Le bicarbonate de soude, 
mélangé à de l’huile d’olive puis 

à de l’eau peut être pulvérisé au 
pied de la plante, mais il n’est 
pas toujours suivi d’effet.
Autre astuce qui déçoit 
souvent les jardiniers : planter 
des carottes à proximité des 
poireaux, ainsi que du fenouil ou 
du céleri, qui avec leurs fortes 
odeurs éloigneraient l’insecte 
indésirable. En réalité, les 
jardiniers témoignent avoir peu 
de résultats avec cette méthode. 
En revanche, ils conseillent une 
technique efficace : faire tremper 
les poireaux dans du vinaigre 
blanc, voire de la javel - diluée 
dans de l’eau - avant de les 
repiquer. 
Peut-on manger des poireaux qui 
ont des vers ?
Non, pas vraiment : c›est à la 
fois peu ragoûtant, mais surtout 
peu recommandé. Certes, la 
teigne du chou n›est a priori 
pas dangereuse pour l›homme 
mais il vaut mieux éviter, par 
précaution. 
En revanche, si votre légume 
n›est pas trop atteint, vous pouvez 
couper les parties infestées et les 
jeter - sans les mettre au compost 
- puis désinfecter le reste avec du 
vinaigre blanc et enfin repiquer, 
voire déguster directement une 
fois certains qu›il ne reste pas de 
vers.

Maîtriser son maquillage, c’est 
une chose. Faire en sorte qu’il 
tienne toute la journée en est une 
autre. Fond de teint qui disparaît, 
teint qui brille, mascara qui coule, 
rouge à lèvres qui file... Difficile 
de conserver un make-up frais 
et lumineux du matin au soir. 
Pour éviter le drame, certains 
maquilleurs professionnels 
préconisent de vaporiser du spray 
fixateur sur leur éponge, d’autres 
utilisent une base matifiante ou 
encore ne pas appliquer la même 
quantité de produit sur l’ensemble 
du visage.
Utiliser une base de teint pour 
réduire les pores et lisses les 

ridules
Avant toute chose, inutile de 
rappeler que la première étape 
indispensable pour un maquillage 
parfait reste l’hydratation. Avant 
toute mise en beauté, pensez donc 
à bien hydrater votre épiderme 
pour éviter qu’il ne se plisse. Une 
fois l’étape hydratation terminée, 
certaines seraient tentées de 
commencer à travailler leur 

teint. Mais que nenni ! Avant 
d’appliquer fond de teint ou anti-
cernes, mieux vaut glisser une 
base de teint sur la peau pour 
réduire les pores et lisser les 
petites ridules. Il apporte force et 
lumière à notre teint et le protège 
des agressions extérieures. Notre 
produit chouchou : la base de 
teint Pure Canvas de Laura 
Mercier. Cette dernière absorbe 
l’excès de sébum, créer un filtre 
matifiant instantané et prolonge 
le maquillage.

Ne pas oublier la poudre 
matifiante pour éviter de 

briller
Pour éviter que le fond de teint 
ne migre au cours de la journée, 
mieux vaut opter pour une poudre 
matifiante. D’autant plus que ces 
dernières années, ces dernières 
se veulent plus légères et plus 
souples. Fini l’effet «plâtré» ! 
La poudre matifiante permet de 
fixer le maquillage et éviter la 
migration de se dernier tout en 
évitant que la peau brille. Les 
poudres matifiantes Born this way 

de Too Faced sont à glisser dans 

votre trousse à maquillage. Pour 

faire quelques retouches au fil de 
la journée, le format voyage de la 

poudre High Definition Finishing 
Powder de Nyx sera parfait. Notre 
petite astuce en plus : déposer du 

papier matifiant sur votre peau 
avant d’appliquer la poudre pour 

éviter de ressembler à une boule à 

facettes dans la journée.

Terminer par un spray fixateur
En note finale de votre mise 
en beauté, appliquez un spray 

fixateur pour laisser la peau 
respirer tout en vous aidant à 

conserver un maquillage frais tout 

au long de la journée. Ce dernier 

pourra ainsi résister à toutes 

les conditions météorologiques 

(pluie, chaleur, humidité) sans 

s’effacer ni s’estomper. Il s’agit 

bien évidemment de la dernière 

étape de votre routine de 

maquillage.

Teigne du poireau 

les traitements pour s’en débarrasser

Comment faire tenir son maquillage toute la journée ?
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Sara Boueche

Le Festival du Film 
Méditerranéen d’Annaba 
lance pour la première 

fois, le concours «Annaba film 
Industry» consacré aux porteurs 
de projets cinématographiques 
des pays méditerranéens.
Les lauréats seront primés en 
trois catégories, concours d’aide 
au développement de scénario 
court-métrage, concours d’aide à 
la production de court-métrage, 
concours d’aide à la post 
production d’un court-métrage.
Le concours est ouvert aux 
professionnels et aux amateurs, 
qui auront l’opportunité 

d’être accompagnés dans le 
développement de leurs courts-
métrages (32 minutes).
Les candidats doivent envoyer 
leurs œuvres à l’adresse suivante: 
industry@annabafilmfestival.
com, avant le 15 octobre 2023.
Deux lauréats seront retenus 
pour le concours d’aide au 
développement de scénario 
court-métrage et recevront 1000 
euros chacun, contre un seul 
lauréat choisi pour le concours 
d’aide à la production de court-
métrage (5000 euros). Le 
troisième lauréat du concours 
d’aide à la post production d’un 
court-métrage sera pris en charge 
en partenariat avec MAD BOX.

Poursuivant désormais une 
carrière solo, l’artiste ivoirien, 
qui vient de décrocher un disque 
d’or, entend bien explorer de 
nouveaux genres.
C’est dans les locaux du 
ministère du Commerce, de 
l’Industrie et de la Promotion 
des PME, au 18e étage de la 
tour Postel 2001, que Didi B 
nous donne rendez-vous. Un lieu 
curieux, de prime abord, pour 
rencontrer un artiste. Le rappeur 
ivoirien, de son vrai nom Bassa 
Zéréhoué Diyilem, et son équipe 
sont installés sur des canapés 
dans la salle d’attente du ministre 
Souleymane Diarrassouba. « 
Nous venons relancer notre 
demande de réservation du Parc 
des expositions pour un concert 
», explique sa manageuse, Diba 
Diallo. Ce dernier ne les recevra 
que dans une heure. Nous avons 
donc du temps pour échanger.
Parc des expositions d’Abidjan
Inauguré le 17 juillet dernier 
et construit par l’architecte 
Pierre Fakhoury pour le compte 
du ministère du Commerce, 
la salle de spectacles du Parc 
des expositions peut contenir 
jusqu’à 5 000 places assises et 6 
000 debout. La remplir serait un 
grand coup pour le jeune artiste, 
en tournée depuis quelques mois. 
D’ailleurs, dès le lendemain de 
sa rencontre avec le ministre, 
l’artiste se réjouira d’annoncer 
à ses quelque 2,5 millions 
d’abonnés sur Facebook que 
le concert aura bien lieu, le 11 
novembre 2023.
Né en avril 1992 au village Ki-
Yi, centre de formation artisanal 
et lieu de vie communautaire à 
Abidjan, Didi B grandi dans une 
famille d’artistes. Son père est 
producteur et pianiste, sa mère 
chorégraphe. Dès son plus jeune 
âge, il joue dans des clips et dans 

des films. « J’ai toujours voulu 
être un artiste, confie-t-il. Mes 
parents le savaient, car dès qu’on 
demandait qui allait jouer tel rôle 
parmi les enfants, j’étais pressé 
de me proposer. Ça se voyait à 
l’œil nu que je voulais être une 
star ! »
Son enfance baignée dans un 
environnement créatif influe 
sur sa manière de concevoir 
sa musique, ses clips et ses 
spectacles : « La culture a eu une 
telle incidence dans ma vie que 
c’est devenu un mode de vie. Ça 
m’a permis d’être à l’aise, et ça a 
même commencé à me manquer 
quand je partais à l’école. »
Après avoir été membre du 
groupe de rap Kiff No Beat, Didi 
B se lance en solo avec un single, 
Assinie, une ode à la station 
balnéaire, aux fortes influences 
trap et dans lequel il n’hésite 
pas à pousser la chansonnette. 
Cela marque un tournant dans 
sa carrière, tant dans le style que 
dans ses choix de collaboration. 
Une aubaine pour celui qui 
voulait explorer et « ne pas 
être cantonné à un seul style 
». En 2022, il sort son album 
Mojotrône II : History, coproduit 
par le label Coast to Coast et 92i 
du rappeur français Booba. Ce 
projet rencontre le succès et l’un 
de ses titres, « Tala », cumule à 
ce jour près de 8 millions de vues 
sur YouTube.
Disque d’or
Fin juillet, le jeune artiste a reçu 
un disque d’or pour cet album 
des mains de la ministre de la 
Culture et de la Francophonie, 
Françoise Remarck et de celui 
du Commerce, Souleymane 
Diarrassouba. « C’est le fuit du 
travail fourni depuis des années, 
de Kiff No Beat jusqu’à ma 
carrière solo. Ça nous rend tous 
fiers, d’autant plus qu’il vient de 

mon pays, là où les choses ont 
commencé », se réjouit-il.
Pour être certifié disque d’or 
en Côte d’Ivoire, il faut avoir 
vendu au moins 10 000 CD. 
Plusieurs acteurs entrent en jeu. 
Le distributeur doit faire apposer 
sur chaque CD un sticker par 
le Bureau ivoirien des droits 
d’auteurs (Burida ; après que le 
nombre requis a été écoulé, c’est 
à l’Association des producteurs 
et éditeurs de musique de 
Côte d’Ivoire (Aprodem) de 
vérifier auprès du distributeur 
et d’enquêter dans les lieux de 
vente, détaille Michel Assemien, 
directeur général de Dream 
Maker, actif notamment dans la 
distribution.
Il ajoute : « Pour Didi B, nous 
avions fabriqué environ 13 000 
CD et organisé une prévente 
en ligne. Lorsque l’album est 
sorti, nous avons organisé des 
séances de dédicace dans les 
points de vente. Elles drainaient 
toujours du monde. » Sur ces 
dix dernières années, il est le 
troisième artiste à réussir cela. Il 
y a eu Yabongo Lova puis Yodé 
et Sirop, qui, eux, ont vendu 10 
000 CD en deux jours. Le disque 
d’or de Didi B est également 
le fruit de 50 millions de vues 
sur toutes les plateformes de 
streamings cumulées. Parmi 
elles, l’application Boomplay, 
qui a enregistré la majeure partie 
de ses écoutes.
« Il a sorti son album en 2022, 
lorsque la plateforme se lançait 
en Côte d’Ivoire. L’avantage, 
c’est qu’elle propose une version 
gratuite sur laquelle on peut 
écouter les albums des artistes, 
bien qu’ils soient entrecoupés 
de publicité. Didi B a très vite 
compris que sa cible populaire 
y était. D’une part, il avait une 
large communauté, et d’autre 

part, il a bénéficié d’un support 
de la plateforme, qui l’a mis 
en avant pour montrer qu’elle 
produisait de gros artistes 
du pays », analyse Tehui 
Yacé, spécialiste en stratégie 
d’acquisition, de distribution 
et de promotion de contenus 
streaming, qui a également 
contribué à l’installation de 
Boomplay en Côte d’Ivoire.
Fanbase fidèle
Il note également que Didi B a 
« une fanbase fidèle » et qu’il 
cultive sa proximité avec elle sur 
les réseaux sociaux, alimentés 
au quotidien, parfois avec 
humour. Ces dernières années, 
il a beaucoup communiqué sur 
son couple. Sa compagne, Saraï 
D’hologne, est également une 
artiste et participe à certains de 
ses projets. Un coup de projecteur 
qu’il explique par sa volonté 
de montrer aux marques et aux 
entreprises qu’associer leur 
image leur permet d’atteindre un 
public plus large.
Bien qu’issu d’une formation 

de rap, Didi B a sauté le pas 

l’année dernière pour collaborer 

avec de jeunes artistes ivoiriens 

inscrits dans un genre appelé le 

maïmouna. Un style dansant, 

à la croisée de plusieurs genres 

et mélodies. « C’est du coupé-

décalé revisité. Ils ont mélangé 

du rap avec de l’afro-drill, des 

sonorités coupé-décalé et des 

atalakous, explique l’artiste 

avec enthousiasme. Les petits 

ont ajouté ce qui manquait à la 

génération hip-hop/rap de notre 

époque pour que l’on puisse 

dominer la musique ivoirienne 

: la danse. Les Ivoiriens aiment 

danser, ce qui explique pourquoi 

ils ont kiffé le maïmouna. C’est 

un mouvement à prendre très 

au sérieux parce qu’ils sont très 

talentueux, inspirés et productifs. 

Il leur faut juste devenir 

professionnels », ajoute-t-il.

Le rappeur Didi B à la conquête du monde

Festival du Film Méditerranéen: 

Lancement du concours «Annaba film Industry» 
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Le Metropolitan Museum 
de New York a annoncé 
mardi la restitution au 

Yémen de deux antiquités, 
au moment où le prestigieux 
musée promet de faire plus de 
transparence sur l’origine de ses 
collections et de rendre à leurs 
pays les oeuvres issues du trafic 
d’art.
Si elles appartiennent désormais 
au Yémen, les deux sculptures, 
«Figure féminine debout portant 
un bracelet et un collier», une pièce 
en grès et quartzite remontant au 
troisième millénaire avant J.-C., 
et un «Mortier rectangulaire» en 
marbre veiné de la même époque, 
vont demeurer en prêt dans les 
collections du Met.
«En raison de la situation actuelle 
au Yémen», le pays le plus 
pauvre de la péninsule arabique, 
en proie à une guerre et à l’une 

des pires crises humanitaires au 
monde, «ce n’est pas le moment 
de rendre ces objets à notre 
patrie», a déclaré Mohammed 
al-Hadhrami, l’ambassadeur du 
Yémen aux Etats-Unis, dans le 
communiqué du musée.
Le Met avait acquis la statue en 
1998 auprès d’un collectionneur, 
Jean-Luc Chalmin, qui lui avait 
également fait don du mortier 
en 1999. «Après des recherches 
menées par le Met sur leur 
provenance, des spécialistes ont 
établi que les pièces avaient été 
trouvées près de la ville de Marib 
en 1984 et qu’elles appartenaient 
légitimement à la République du 
Yémen», souligne le musée, qui 
n’a pas fourni d’autres précisions 
sur l’origine des pièces.
Restitution 
Ces dernières années, le Met et 
d’autres prestigieux musées aux 

Etats-Unis et dans le monde ont 

accepté de collaborer avec la 

justice et de rendre de nombreuses 

pièces et oeuvres issues d’un trafic 

d’art international, notamment 

après des pillages dans des pays 

troublés par la guerre ou par des 
révolutions civiles.
A New York, le parquet de 
Manhattan mène tambour battant 
une campagne de restitutions 
d’oeuvres d’art depuis 2017. 
Sous l’égide du procureur Alvin 
Bragg, en poste depuis 2022, 
plus de 950 pièces d’une valeur 
de 165 millions de dollars ont 
été rendues à 19 pays, dont le 
Cambodge, la Chine, l’Inde, 
le Pakistan, l’Egypte, l’Irak, la 
Grèce, la Turquie ou l’Italie.
En mai dernier, le directeur du 
Met, Max Hollein, avait annoncé 
la création d’une nouvelle 
commission de chercheurs pour 
«examiner» la «provenance» 
de certaines pièces de 
l’extraordinaire collection de son 
musée (1,5 million d’oeuvres) 
afin, en cas de vol et pillage, de 
les «restituer» aux pays d’origine.

À travers cette bande dessinée, 
trois auteurs espagnols racontent 
les aventures, en RDC, de deux 
gamins qui fuient le travail forcé 
et les combats entre milices 
rivales pour tenter de rejoindre 
l’Europe. Un album qui échappe 
de justesse aux clichés grâce à 
un fin scénario et, surtout, à une 
invention graphique hallucinante.
Le risque de propager des clichés 
doit-il dissuader les créateurs de 
s’attaquer aux réalités amères 
du présent ? Cette question, les 
auteurs de la bande dessinée Le 
Ciel dans la tête – éd. Denoël, 
collection Graphic –, ont dû se la 
poser plus d’une fois. Comme bon 
nombre de ceux qui essaient, à la 
suite de Joseph Conrad (Au cœur 
des ténèbres, 1899), de raconter 
le Congo. Exploitation du sous-
sol, violence militaire, corruption 
endémique, massacres, viols, 
pauvreté…
Comment dire et expliquer, 
sans alimenter l’incessant flux 
de sombres poncifs répétés en 
boucle dès qu’il s’agit d’évoquer 
cette région du monde ? Face à 
ce défi, les Espagnols Antonio 
Altarriba (scénario), Sergio 
García Sánchez (dessin) et Lola 
Moral (Couleur) ont choisi de 
ne pas se limiter, et de faire 
confiance à la fois à la puissance 
de leur récit et à l’originalité de 
leurs choix graphiques.
Au cœur des ténèbres
Ainsi, Le Ciel dans la tête 
commence littéralement au cœur 
des ténèbres puisque le jeune 
héros, Nivek, a été enseveli 
dans la mine où il travaille, 

avec d’autres enfants, sous la 
surveillance de soldats armés. 
Les premières pages, noires, ne 
laissent entrevoir qu’un infime 
bout de ciel bleu et les visages 
des compagnons d’infortune qui 
essaient d’aider Nivek à sortir, 
en dépit des menaces proférées 
par leurs gardes. « Et vous vous 
arrêtez pour ça… ? Votre vie vaut 
moins que le minerai que vous 
extrayez en une demi-heure… Si 
l’un de vous tombe, vous devez 
continuer à travailler… », braille 
l’un des soudards.
Une fois remonté à la lumière, 
Nivek n’est pas encore sauvé, il 
doit affronter la furie des gardes, 
et à leur violence, il va répondre 
par la violence en égorgeant 
l’un d’eux sans pitié. Repéré 
par un gradé, le jeune mineur 
va devenir kadogo, c’est-à-dire 
enfant-soldat, et assassiner, 
sous l’influence de la drogue, 
trois membres de sa famille et 
trancher les seins de sa mère à la 
machette… Recruté, avec son ami 
Joseph, par les Raïa Mutomboki 
du Sud-Kivu, « shooté » à la 
dawa, Nivek va apprendre à tuer 
et va participer aux diverses 
exactions du groupe… Jusqu’à ce 
que celui-ci soit en grande partie 
massacré par un groupe armé 
rival.
Passés par Panzi et la clinique du 
docteur Denis Mukwege, Nivek et 
Joseph ne trouvent pourtant pas la 
paix et décident de tenter le long 
et périlleux voyage vers l’Europe. 
Un voyage qui commence par 
la jungle, se poursuit dans la 
savane, puis dans le désert pour 

s’achever… en Libye ? En 
Méditerranée ? En Espagne ? On 
l’aura compris, à travers l’épopée 
désespérée des deux enfants 
transparaît une Afrique violente 
et sombre, où le sang coule 
toujours en noir. Pourtant, Le Ciel 
dans la tête séduit. Sans doute 
parce que le scénariste Antonio 
Altarriba n’a pas son pareil 
pour nourrir son récit de détails 
humains, poétiques, historiques 
qui lui donnent une dimension 
universelle.

Graphisme hallucinant et 
halluciné

Ainsi, les chapitres qui se 
déroulent dans la jungle et dans la 
savane, d’une grande luminosité, 
emportent Joseph et Nivek dans 
une Afrique de légendes où nature 
et magie ont encore droit de cité. 
Reste que le scénario à lui seul 
ne suffirait pas à sortir le récit de 
l’ornière du déjà-vu s’il n’était 
porté par l’invention graphique 
hallucinante et hallucinée de 
Sergio García Sánchez.
Ce dessinateur de 56 ans, 
actuellement professeur à 
l’université de Grenade et 
illustrateur de renommée 
internationale – il a notamment 
publié dans la prestigieuse Book 
Review du New York Times  – 
explose le carcan traditionnel de 
la bande dessinée pour offrir un 
découpage d’un rare dynamisme. 
Avec une redoutable habileté, 
l’artiste parvient à se jouer à la 
fois du temps et de l’espace, si 
bien que plusieurs scènes peuvent 
se dérouler dans une seule case, 
laquelle s’intègre dans un tout 

plus vaste où le regard peut 
voyager du détail significatif à 
une vue d’ensemble.
Clair et assuré, le trait colle 
à la personnalité de chaque 
protagoniste et se développe 
tantôt en motifs géométriques, 
tantôt en entrelacs végétaux 
pour envahir jusqu’aux marges. 
Aucune page ne se ressemble, 
la perspective est maltraitée, les 
personnages entrent, sortent, 
se dédoublent, se superposent, 
s’offrent de profil et de face… si 
bien que l’on songe à plusieurs 

reprises, dans les passages les 
plus violents, au Guernica de 
Pablo Picasso.
Si l’on souhaitait l’oublier, les 
auteurs nous rappelle que ce qui se 
joue en RDC concerne l’ensemble 
de la planète. Après avoir versé 
leur sang et leur sueur pour 
l’ivoire, puis pour le caoutchouc, 
bien des Congolais continuent 
d’être exploités pour tirer de leur 
sous-sol des richesses dont ils 
ne verront jamais la couleur. Le 
ciel, malheureusement, n’est pas 
donné à grand monde.

Le Met de New York restitue deux antiquités au Yémen 
mais les conserve en prêt

« Le Ciel dans la tête », l’épopée de deux enfants congolais 
en quête d’une vie meilleure
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La Réserve d’Uruq Bani 
Ma’arid en Arabie saou-
dite a été inscrite sur la 

Liste du patrimoine mondial de 
l’Unesco, comme l’a annoncé 
le prince Bader ben Abdallah 
ben Farhane al-Saoud, ministre 
saoudien de la Culture, pré-
sident de la Commission natio-
nale pour l’éducation, la culture 
et la science, et président de la 
Commission du patrimoine. La 
décision a été prise lors de la 45e 
session prolongée du Comité du 
patrimoine mondial de l’Unesco, 
qui s’est tenue à Riyad du 10 au 
25 septembre.
La désignation de cette réserve 
comme premier site du patri-
moine naturel de l’Unesco en 
Arabie saoudite célèbre les 
efforts inlassables du Royaume 
visant à préserver ses écosys-
tèmes naturels et son patrimoine 
culturel.
Le ministre a félicité la direction 
de l’Arabie saoudite pour cette 
inscription internationale de 
grande envergure. Cette recon-
naissance découle d’un soutien 
indéfectible à la culture et au 
patrimoine dans le Royaume, et 
reflète la richesse de la culture et 
de la biodiversité présentes dans 
les différentes régions de l’Ara-
bie saoudite.
Saluant les efforts nationaux 
conjoints qui ont contribué à 
l’inscription du site, le ministre 

a également souligné l’enga-
gement continu de l’Arabie 
saoudite en faveur de la préser-
vation du patrimoine naturel et 
du développement durable. Cet 
engagement met en lumière 
l’importance stratégique du pa-
trimoine dans la Vision 2030 du 
Royaume.
Le prince Bader ben Abdallah 
ben Mohammed ben Farhane 
al-Saoud a déclaré: «Cette pre-
mière inscription d’un site natu-
rel du Royaume sur la liste du 
patrimoine mondial de l’Unesco 
contribue à mettre en lumière 
l’importance du patrimoine 
naturel à l’échelle mondiale et 
reflète la valeur exceptionnelle 
de la réserve.»
Située le long de la bordure ouest 
du Rub al-Khali («Quart vide»), 
la réserve d’Uruq Bani Ma’arid 
couvre une superficie de plus de 

12 750 km² et constitue le seul 
désert de sable majeur en Asie 
tropicale et la plus grande éten-
due continue de sable sur Terre.
Avec sa vue panoramique de 
renommée mondiale sur les 
sables du Quart vide et cer-
taines des plus grandes dunes 
linéaires complexes du monde, 
la réserve d’Uruq Bani Ma’arid 
incarne une valeur universelle 
inestimable. Elle constitue une 
vitrine remarqua de l’évolution 
environnementale et biologique 
de la flore et de la faune en Ara-
bie saoudite. De plus, elle offre 
des habitats naturels vitaux pour 
la survie de plus de 120 espèces 
végétales indigènes, ainsi que 
d’animaux en danger vivant 
dans des environnements hos-
tiles, notamment des gazelles et 
le seul troupeau d’Oryx arabes 
en liberté au monde.

La réserve d’Uruq Bani Ma’arid 
répond aux critères du patri-
moine mondial en tant que 
désert de sable qui présente 
une valeur universelle excep-
tionnelle et forme un paysage 
unique et diversifié. Elle com-
prend une gamme d’habitats 
naturels étendus essentiels à la 
survie d’espèces clés, de même 
qu’elle englobe cinq sous-
groupes des écosystèmes natio-
naux du Royaume, ce qui revêt 
une importance cruciale pour la 
préservation de la biodiversité 
du site.
L’inscription de la réserve 
d’Uruq Bani Ma’arid sur la liste 
du patrimoine mondial est le 

fruit d’une collaboration entre 
plusieurs entités nationales, no-
tamment le ministère saoudien 
de la Culture, la Commission 
nationale pour l’éducation, la 
culture et la science, le Centre 
national pour la faune et la Com-
mission du patrimoine. 
L›inscription de la Réserve 
d›Uruq Bani Ma’arid s›ajoute 
aux six autres sites en Arabie 
saoudite qui figurent sur la liste 
de l›Unesco: l›oasis d›al-Ahsa, 
le site archéologique d›Al-Hijr, 
le district de Turaïf à Diriyah, la 
zone culturelle de Hima, Djed-
dah historique et l›art rupestre 
dans la région de Hail.

La première collection du nou-
veau directeur artistique de 
Gucci, Sabato De Sarno, sera 
au centre de tous les regards à 
la Fashion Week de Milan, où 
les griffes italiennes défilent de 
mercredi à lundi.
Cette semaine de la mode femme 
pour le printemps-été 2024, qui 
propose pas moins de 67 défilés, 
marquera aussi le retour de Tom 
Ford sur les podiums milanais 
sous la houlette de Peter Haw-
kings, les débuts de Simone 
Bellotti à la direction créative 
de Bally et les 40 ans de Mos-
chino, sans oublier les grandes 
maisons Fendi, Prada, Versace, 
Dolce&Gabbana, Bottega Vene-
ta et Giorgio Armani.
Vendredi aura lieu le baptême du 
feu de Sabato De Sarno, qui su-
pervisait jusqu’ici les collections 
homme et femme chez Valentino 
et a succédé en janvier à l’em-
blématique Alessandro Michele, 
qui avait depuis 2015 donné à la 
griffe un nouveau souffle avec 
des collections audacieuses et 
souvent éclectiques.

Les débuts de ce créateur napo-
litain au service de la maison 
florentine, marque phare du 
groupe de luxe français Kering, 
seront scrutés avec d’autant plus 
d’attention que Gucci est en 
difficulté face à d’autres grands 
noms du secteur, dont les ventes 
augmentent beaucoup plus vite 
dans un secteur du luxe qui car-
bure à plein régime.
Kering a d’ailleurs annoncé cet 

été le départ du PDG de Gucci 
Marco Bizzarri, qui doit quitter 
son poste samedi et sera rem-
placé provisoirement par Jean-
François Palus, directeur géné-
ral délégué de Kering et «bras 
droit» du PDG du groupe Fran-
çois-Henri Pinault.
Locomotive à l’export
Autre temps fort mercredi avec 
Moncler: le roi italien de la dou-
doune dévoilera sa nouvelle col-

lection signée du chanteur musi-
cien américain reconverti dans 
la mode Pharrell Williams, qui a 
donné le la de la Fashion week 
masculine en juin à Paris avec 
son premier défilé événement 
pour Louis Vuitton.
Toujours mercredi, Diesel réi-
térera son show spectaculaire 
ouvert au grand public, qui avait 
remporté l’an dernier un grand 
succès. Une initiative de Glenn 
Martens, le styliste belge de 
la célèbre marque de jeans du 
groupe OTB, pour affirmer une 
mode démocratique: les places 
mises en ligne le 6 septembre 
sur le site de la maison ont été 
attribuées en quelques heures 
sur inscription aux fans qui se 
sont précipités pour être aux pre-
mières loges du défilé.
Le secteur de la mode italienne 
affiche des prévisions plutôt 
optimistes pour 2023: le pré-
sident de la Chambre Nationale 
de la Mode italienne (CNMI ) 
Carlo Capasa  s’attend ainsi à 
«un chiffre d’affaires annuel en 
hausse de 4,5% par rapport à 

celui de 2022, et donc supérieur 

à 103 milliards d’euros».

La mode, qui emploie plus d’un 

demi-million de personnes dans 

la péninsule, reste en outre une 

locomotive pour le commerce 

extérieur de la péninsule: en 

2023, les exportations du secteur 

mode Made in Italy devraient 

afficher une croissance de 6%, 
notamment alimentée par la 

forte demande sur les marchés 

de l’Asie et des BRICS.

Le président de l’Agence ita-

lienne de promotion des entre-

prises à l’étranger (ICE), Matteo 

Zoppas, cité par un communiqué 

de la CNMI, souligne ainsi que 

«par rapport à une croissance 

générale des exportations ita-

liennes de 4,8% au cours des 

cinq premiers mois de 2023, la 

mode a enregistré un +7,4% sur 

la même période et, en particu-

lier, la mode féminine a aug-

menté de 11,4%».

La réserve saoudienne d’Uruq Bani Ma’arid sur la Liste
 du patrimoine mondial de l’Unesco

Le nouveau look de Gucci très attendu à la Fashion Week 
de Milan
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Cinquante et une personnes 
(51) ont trouvé la mort et 
1650 autres ont été blessées 

dans 1293 accidents de la circulation 
enregistrés durant la période du 10 
au 16 septembre à travers le pays, 
indique, mardi, un bilan hebdomadaire 
de la Protection civile.
Le bilan le plus lourd a été enregistré 
dans la wilaya d’Illizi avec six (6) 
morts et sept (7) blessées dans cinq (5) 
accidents, précise la même source.
Durant la même période, les équipes 
de secours de la Protection civile 
ont effectué 2076 interventions 
pour procéder à l’extinction de 

1399 incendies, urbains, industriels et 
autres, dont les plus importants ont été 
enregistrés dans les wilayas d’Alger 
(187 incendies), Bejaia (114) et Blida 
(107).

Le Mawlid Ennabaoui sera 
célébré, jeudi 28 septembre 
2023, a annoncé mardi le 

ministère des Affaires religieuses et 
des Wakfs dans un communiqué.
«Le Mawlid Ennabaoui sera célébré 
le jeudi 12 rabie al awal 1445 

de l’hégire correspondant au 28 
septembre 2023», a précisé la même 
source.
A cette occasion, le ministère des 
Affaires religieuses et des Wakfs 
présente ses vœux au peuple algérien 
et à tous les pays musulmans.

Selon un communiqué 
de la Direction générale 
de la Protection civile 

(DGPC), les éléments de la 
Protection civile ont réussi à 
éteindre la majorité des feux 
de forêts qui se sont déclarés 
ces derniers jours dans 
plusieurs wilayas du pays, à 
l’instar de Béjaïa, Tizi-Ouzou, 
Jijel, Skikda, Blida, Bouira et 
Médéa.
Concernant la situation 
générale de ces feux jusqu’à 
aujourd’hui, le lundi 18 
septembre 2023, les services 
de la Protection civile ont 
indiqué que des feux qui se sont 
déclarés dans plusieurs wilayas 
avaient été complètement 
circonscrits notamment 5 feux 
à Béjaïa, 1 feu à Jijel, 3 feux 
dans la wilaya de Tizi Ouzou, 

2 feux à Skikda, et 1 feu dans 
chacune des wilayas de Bouira 
et Médéa.
De plus, ce même communiqué, 

informe que les éléments de la 
protection civile continuent de 
surveiller les incendies après 
leur extinction notamment au 

niveau de la wilaya de Jijel (1), 
de Skikda 1 feu et au niveau de 
la wilaya de Blida 1 feu éteint 
encore sous surveillance.

Y’a-t-il encore des opérations 
d’extinction de feux de forêts 
en cours ?
Il est également à noter que 
ces opérations d’extinction se 
poursuivent toujours à Béjaïa 
(2 feux), à Jijel (1), à Tizi-
Ouzou (2), et à Skikda (2).
La même source avait fait 
état, hier de 41 incendies 
circonscrits sur 59, dans 
des conditions climatiques 
difficiles à cause des fortes 
rafales de vent, ce qui a 
accéléré la propagation des 
feux.
Pour conclure, les éléments 
et les équipes de la Protection 
civile restent mobilisés pour 
lutter contre les feux de forêt, 
de broussailles et de maquis à 
travers plusieurs wilayas.
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Accidents de la circulation :

51 morts et 1650 blessés 
en une semaine

Le Mawlid Ennabaoui célébré 
le jeudi 28 septembre 2023 

Feux de forêts :

La majorité des incendies éteints selon, la Protection civile

بفضل الله وٱلائه رزقت السيدة دوايسية وفاء بنتا بهية الطلعة سميت 

على بركة الله ‘ عيدة ’

وبهذه المناسبة البهيجة تتقدم الصحافية فاطمة الزهراء مازوزي بأخلص  

التهاني والتبريكات متمنية من الله أن يجعلها من الذرية الصالحة وقرة 

أعين والديها ألف مبروك لوالدها رزيق سمير والزوجة الكريمة وفاء

Félicitation


